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ED + Les yeux. de l'univers ‘Sont tournés vers Fiume, 


Et À 
ville de 
‘mille âmes, port important de l'Adriatique, le seul 
ébouché que les LE Arme crc avoir vers la mer, dont 
n par l'Italie lui assurerait-1Mfe maîtrise absolue de 


Italiens et Yougo-Slaves réclâment avec dde égile énergie 
 Essaÿons de 
L'ADRIATIQUE 


F 

ce ax Ne pres 
mi; À ramasser tout le probléme en quelques lignes. 
MER ITALIENNE. — : 


absolue de l'Adriatique. Elie avait 
au traité de Londres, 
parce 


LA DISPARITION DE L'AUTRICHE . à 
BROUILLE LES CARTES . : 
… L'empire autrichien existait encore quand fut/conclu le 
traité de Londres. Il'allait de soi que l'on satisferait l'appétit 
italien aux dépens. du, vieil empire. 11 avait commis le crime 
de fomenter la guerre mondiale. On pourrait bien le lui faire 
payer de cessions territoriales. Mais un bon matin, à la sur- 
. Prise du môñide entier, la puissance militaire. des Alliés teutons 
croula comme un château de cartes. La mosaique austro-autri- 
chienne s’effrita en quelques jours, et de cette ruine surgirent 
une bonne demi-dôuzaine de nations. Du éoup ‘un nouveau 
* problème se posait, Ces nations, nées de la vieille, se récla- 
maient de principes posés, et prônés par les Alliés, à laquelle 
l'Italie devail donner une. sanetion pratique en réclamant les 
terres irrédentes. à 


LE NOEUD GORDIEN DE LA SITUATION. | 


Le Trentin et l'Istrie n'offraient aucune difficulté. - C'était 
*l'Alsace-Borraine, de l'Italie. Il ne semble pas que la Confé- 

rence de la Paix ait hésité à les rattacher à l'Italie. Beaucoup 
plus compliqué le cas de la Dalmatie et de. Fiume. 

En Dalmatie, les ftahiens ne sont qu'une infine minorité, 
surtout comparée à listrie, où d'ailleurs il se trouve 218,000 
Slaves. contre 145,000 Italiens. Hs n'y forment pas plus que 
trois pour cent de la population totale. A Fiume:la âituation 
est à peine meilleure pour l'Italie. On Y trouve bien un noyau 
de population italienne de 26,000 habitants, mais il est englobé 
dans une population slave de 100,000 habitants. Ce n’est donc 


pas une ville italienne. Outre que c’est une ville plutôt yougo- |: 


slave, c'est éncore pour là nation serbo-yougo-slave son‘poumon 
. C'est là grande artère commerciale de cette région, c'est le seul 
débouché que ces peuples nouveaux puissent avoir vers la mer. 
En s’annexant Fiume et la Dalmatie, l'Italie -créérait une nou- 


M. Orlando a quitté Paris 'et est retourné en ltalie. Ses 
compatriotes l'ovationnent: demain il fera ratifier son attitude 
par la nation italienne toute entière: 11 aura probablement un 
grand triomphe personnel, mais aprés? Des troupes italiennes 
occüperont, affirme-l-on, Fiume et la Dalmatie, D'ailleurs 
celles qui y sont déjà s’y conduisent comme en pays conquis, 

—ÆEn-un-mot-Fitatie-prendra parts armes ce que Ta Conférence 
de la Paix refuse de lui donner 


C'EST JOUER UNE RUDE PARTIE : 


Que l'Italie joue là une rude purtie avec. le risque presque 
cértain dé là perdre, il est permis de %e croire. D'abord les 
Yougo-Slaves résisteront et la police dé ce pays sera plutôt une 
pénible tâche. Et même est-il certain que les Italiens auront 

. raison de la résistance yougo-slave? Il est permis d'en douter. 
Et ce n’est là qu'un aspect du problème. Que diront et que 
feront les Alliés? Leur prestige est au jeu: ils ne peuvent pas 
permettre que l'Italie passe. outre à leurs volontés. S'il y a 
conflit, ils pourront y participer directeñent ou indirectement. 
Directement en prenant les armes contre l'Italie, alternative 
peu probable; indirectement en coupant les vivres à l'Italie. 
Que ferait-elle sans argent, sahs munitions, sans vivres, sans 
charbon? Ce sont là choses qu'elle n'a point et sans lesquelles 
on ne fait point la guerre. L'Italie le sait et c'est pourquoi, à 
regret, avec rancoeur, elle finira bien par s'incliner devant les 
volontés de la Conférence de la Paix. En attendant elle botte, 

retirée sous sa tente. Parfois une bouderie attir > une cofces- 
sion. ge 


“DU BILINGUSME  : 


Nous pouvons maintenant-fous procurer à la posté dé 
Saint-Boniface des cartes postales bilingues. Nous dévons cela 
à la persistance du maître de poste et de quelques patriotes 
de ele Me TTeur a Jongtéerps fallu réclamer, £ar la finesse 
- d'entendement n'est pas le propre-du gouvernement fédéral. 
— Maïs avec de la patience, de la tenacité et de la persévérance 
on arrive toujours à son but. Saint-Boniface vient de nous en 
«donner un nouvel. exemple. LA na A VE 
Pourquoi les autres centrés français de la province ne 
rcheraient-ils pas sur les traces de Saint-Boniféce ? Ils ont 
le même droit à la carte bilingue: ils ont aussi le même devoit 
de la demander et d'en imposer, par leur persévérance, l'emploi 
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que le plus formid 


© POURQUOI PAS? 


Des timbres em -0p français sont distribués et mis en 
vente dans la province de Québec. Pourquoi pas dans tout le 
pays? Il se trouve des Canadiens-français ailleurs que dans la 


province de Québec. -Pourquoi le gouvernemént fédéral n’en | 
tient-il pas compte? Ilne peut-pas protester qu'il ignore le fait, | 


il peut encore moins arguer que nous n'avons pas réclamé ce 
timbre}"H y.a six mois que tous les Canadiens-français du 
pays réclament un timbre d'épargne bilingue ou français. Si 


unanimes ont été ces réclamations que le gouvernemént fédéral | 


a dû faire halte, préparer un timbre d'épargne français. 
ce timbre d'épargne français, il dévait le donner à tout le pays. 
Ne s'y est-il pas explicitement engagé vis-à-vis de la population 
| française du Manitoba? N'est-ce pas grâce à cet engagement 
{qu’il obtint la promesse du concours des dirigeants canadiens- 
français de notre province? Aujourd'hui ce timbre d'épargne 
français est prêt et mis en vente dans la province de Québec, 
mais nous n’en entendons pas souffler mot ici. Que veut dire 
Cela? Le gouvernement fédéral revient-il à sa thèse de prédi- 
lection d’une réserve québecoise?  Veut-il nous démontrer que 
dans la pratique il ñe voit de français que province de 
Québeé et que toutes les autres provinces sont pays anglais 
‘où’nous n'avons pas plus de droit que les Allemands? .Evidem: 
ment, c'est cela. Car comment expliquer que le gouvernement 
fasse sitôt faux bond à .des engagements officiels et catégo- 
.riques ? ui, 

Nous ne lächons pas.et nous ne lâcherons pas. Nous avons 
droit au timbre d'épargne bilingue et de plus le gouvernement 
s'est engagé à nous le donner. Qu'il le donne-s'il-veut que nous 
l’achetions.. Car, aüteurd'hui comme hier, nous disons à nos 
lecteurs: Achetez le-timbre d'épargne, c’est uné exceHente pra- 

{tique de l’économie, c’est une féconde leçon à donner à vos 
enfants. Mais ne l’achetez que si le gouvernement met en vente 
un timbre d'épargne français. S'il veut notre argent, qu'il res- 
pecle le français. $ à 

. ARR PER PSE SEL 


LA LANGUE MATERNELLE 


Nos lécteurs ont déjà entendu parler de la renaissance pro- 
vençale qui a.trouvé son type d'expression le plus pur et le 
plus magnifique dans le génie de Mistral. Beaucoup. moins 
connue d'eux est la renaissance bretonne. Dans cette bonne 
vieille Bretagne, comme un peu d'ailleurs dans tôutes les petites 
patries qui constituent la grande patrie de France, on s'efforce 
de conserver ou de ressusciter les traditions ancestrales et plus 
particulièrement le parler ancestral. C’est un tout-puissant 
moyen de garder à ta petite patrie sà physionomie propre dont 
le trait le plus saillant est d'ordinaire sa foi religieuse. Cela 
est vrai surtout en Bretagné.. Les Bretons demeurent d'autant 
plus catholiques qu'ils cessent moins d’être Bretons. Le persé- 
cuteur Combes l'avait compris et daïfs: sa ‘haine de l'enfant 
chrétien il essaya de porter le coup de mort au vieil idiôme 
bréton, pour derrière lui atteindre le catholicisme breton. | Ce 
jour-là le problème breton passa au premier’plan: 
qui aiment la petite patrie bretonne, 


tous ceux qui veulent 


qu'elle conserve son âme bretonne, le verbe qui exprime sa! 


pensée, ses douleurs et ses joies, s'unitent dans un culte ardent 
de la tradition, des vieilles coutumes et surtout de la vieille 
langue qui incarne daris ses vocables toutes les façons de sentir 
des longues, générations d'ancêtres qui dormént dans la terre 
d'Armorique. Feu de paille, s’est-on écrié, à ce réveil de la 
Bretagne: Oh! l’éternellé chanson que les niveleurs de tous 
temps susurrend à ceux qui ne veulent point trahir leurs morts; 
à-ceux qui ne. veulent: point briser avec ce qu’il y a de plus 
intime et de meilleur dans leur conscience nationale. Féu de 
paille! la renaissance provençale; feu de paille! la rennaissanc 

gaélique! feu de paille! la renaissance polonaise; feu de paille! 
la renaissanée de tous ces petits peuples dont seul le nom sem- 
blait avoir survécu dans l’histoire. Le er ds 


Ce petit feu de paille, qu'alluma la persécution de Cémbes 
en Bretagne, il y a près d’un quàrt de siècle, dure et ne semble 
as vouloir s'éteindre. Ces joürs-ci un de nos 7 ru ve faisait 
parvenir un numéro d’un vaillant hebdomadgire bteton, le 
Courrier du Finistère, qui dans ses colonnes f4it une large place 
au Drélon., En page 2 nous trouvons I£ texte. d’une lettre 
dressée aux délégués de la Conférenée de la Paix, par M. de 
J'Estourbojllon, président de l'Union Régionaliste Bretonne. 
Nous en détachons le passage suivant qui explique suffisam- 
ment le but poursuivi: , à 
“IL importe de reconnaître à chaque peñple le droït de 
demeurer lui-même, quelle que soit sa situation dans l'organi- 
sation intérieure des Etats. Il faut que le futur Traité dé Paix 
inondiale affirme et pfoclame nettement, en l'établissant désor- 
mais comme une règle intangible, le-dréit imprescriptible des 
peuples de parler el d'enseigner librement leur langue, de w 
respectées à jamais, sans entraves: leurs trädittons. et. leurs 
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T juin, Somerset. 
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Prix d'admission: 
Sièges ordinaires: 50 sous. Sièges rétervés: 75 sous. 
: CONDITIONS SPECIALES A NOS ABONNES: : 
A tous ceux dont l'abonnément sera payé jusqu'en, 
1920, nous enverrons gratuitement, SUR DEMANDE, 
deux billets de 50 sous, D : 
AUX NOUVEAUX ABONNES ET A CEUX 
qu! SE REABONNERONT: . 


50 sous, 


Blanc d’a 


bonnement et de dema 


croyances, afin d'assurer 
essor et la survie de leur idéal," 

Le few'de paille flambe donc encore. -N'aurions-nous point 
le témoignage du président de. l'Union Régionaliste Bretonne, 
que nous pourrions encore invoquer celui du Courrier du Fi- 


nistère. 11 est vieux de quarante ans; il.sait ce dont il parle, | # la dérniére séance de 


Or, il écrit que “depuis qu'il (le Courrier du Finistère), existe; 
la défense des croyances, de la larigue et des traditions des Bre- 
tons a toujours été au premier rang de ses préoécupations. Il 


est heureux de constater dans ce sens un mouvement intense, | : 


en ce qui concerne la langue particulièrement.” 
“Il y a quelque dix-sept ans, poursuit-il, M. Combes émit | 
la prétention de contraindre nos prêtres à prêcher en français 
à des fidèles qui ne connaissaient que le breton. Son ukase, 
appuyé de multiples suppressions de traitements, sombià sous 
le ridicule.” EAN 
Si au pied-de la chaire, l’ukase de l'administration fran- 
çaise avait échoué, il se reprenait à l’école. Il n'avait pas là 
un plus grand succès qu'à l’église, mais seulement le pouvoir 
public l'y pouvait maintenir: “Pour apprenñdre quelque chose 
à quelqu'un il faut lui expliquer ve quelque chose dans une 
langue qu'il comprend, ajoute le Courrier du Finistère. _ Les 
maîtres elles mattrésses qui s'obstinent à vouloir enseigner 
aux enfants de là campagne les premiers éléments de la langue 
française sans l'aide-du-breton procèdent aussi intelligemment 
que si, avéc les petits Français des villes, ils se servaient uni- 
quement de l'hébreu ou du grec. : G 
“C'est donc dire que l'enseignement bilingue est néces- 
saire dans les écoles de la Bretagne .bretonnante, non seule- 
ment pour l'avenir de la langue bretonne, précieux trésor légué 
par nos aïeux, mais encore pour les progrès de l'instruction.” 

. De l'expérience bretonne, une double conclusion se-dégage. 
C’est que plus un pouvoir s'efforce de faire disparaître la-langue 
d'une minorité, plus il la lui rend chère, plus il en accroît le 
culte: c'est que le seul moyen logique d'enseigner à un enfant 
une langue qu'il ignore, 


sous pefne d'une “mende: de $200 à 


Voici l'itinéraire que nous suivront: 


18 mai, Saint- -Xavier. 8 juin, Letellier. { : ed 
22 mai, mins ace. + Juin, rm ok hettg A 
t- . Juin, : - e. Beer 
É _ -Coeur au ‘ 11 juin, Saint Mie US 
1 juin, Sainte-Rose-du-Lac. tinée 12 juin, Saint-Pierre-Jolys. OS 
à 2 h. p.m. et soirée. 13 juin, La Brocquerie. + 4 
2 juin, Saint-Eustache. 14 juin, Sainte-Anne des Chênes. À 
3 juin, Elie. . 15 juin, se 4e i D 
4 Fannystelle. juin, Saint-Charles. " 
5 mr rer 19 juin, Saint-Norbert.  : 
6 juin, Notre:Dame-de-Lourdes. 22 juin, LaSalle. 


=== ee, 


Nous leur enverrons aussi, SUR DEMANDE, deux | 
billets de 50 saus. 
d'abonnement vous donnera droit à deux billets de 


à: 
Hâtez-vous à ‘payer votre abonnement 
et demandez immédiatement les billets auxquels 
«vous donnera droit, : 


N'OUBLIEZ PAS—Le lever du rideau se fera à 
7 heures 45 p.m. précis. \ : 


de billet en page 4 


pour l'avenir leur libre et légitime | que de considérer ce. visage fermé. 


c'est de recourir à sa langue maternelle, | ont pu ouvrier. 


— Toute année supplémentaire 


e 


usqu'en 1 #0 
jusqu’ ' 


— Quelle bizarre idée avez-vous eue 
de me défigurer ainsi?! Maia où 
monstrueux! : ÿ fr 

-— Monsieur, répliqua le peintre an: 
£lais, vous avez prononcé devant moi, 
roles mensqngères, Vous êtes indigne  ! 
de posséder vos lèvres. Jé les él'sup- 
primées. Aoh! 


 PROPAGANDE!  ! 


CONTES HISTORIQUES 


Des contes historiques en images! 
Telle est l'heureuse acquisition que 


vient de faire le “Comité da Propa- 
gande LaVérendrye’! Ana VA à ne: 
ques sujets, tirés des plus beaux sujets 
de notre histoire! Nous avons ainsi, | 
retracée à larges traits, la vie des pré. - 
miers artisans de notre grandeur n& :! 
tionale, observée sous ses aspects les 
plus saillants: Maisonneuve, . Louis 
‘Hébert, Marie Rollet (la première Ca. 
nadienne), Bréboeuf et > 
Jean Talon, ‘Guillaume Couillard, jean 
ne Mance, LaVérendrye (11 est bien-à.- 
nous celuli-1à!), Montcalm, Vollk les » 
sujets étudiés, avec quel attrait dans 
imagerie et quel bonheur dans l'ex. : 
pression du récit historique qui l'ac- À 


compagne. 

L'imagination dés"enfants ne peut 
qu'en être vivement frappée; c'eêt 
l'enchantement de .l'intelect dans l'é 
tude de l’histoire! Aux grandes per: 
sonnes nous pouvons certifier qu'elles 
réapprendront avec délices ce qu'elles 


Nous en avons des quantités. hé 
puisables. , 


Prix d'une série de dix féulies: 16 


CHE AUX ETATB-UNIS 


Voici le texte de la loi sur le repos! 
hebdomadaire, votée par les Chaïm 
bres et sanctionnée par le gouverne- 
ment des Etats-Unis: “à 

“La sanctification du dimanche est: 
10. une chose d'intérêt public; 20 un 


utile soulagement des fatigués .corpo-| qül habitent la commune, sous peine | 
de la fermeture de l’éta- | 


1 


relles; 30 une de vaquer à 
ses devoirs ete se rappeler les er: 
reurs qui afflMigent l'humanité; 40 un 
motif particulier d'honorer dans sa 
Maison et À l'église ie Dieu, lé Créa. 
teur et la Providence de l'Univers: Bo 
ün stimulant à #2 consacrer aux oeu: 
res de charité, qui font l'ornement de 
la société; 

“Considérant qu'il y a des incrédu- 
les ot des inconsidérés qui, méprisant 
leurs devoirs et les avantages que pro- 
cure à l'humanité la sanctification du 
dimanche, outragent la-sainteté de ce 

en. s'adonnant à leurs plaisire et 
en s'adon à leurs travaux; qu'une 
telle conduite ést contraire à leurs, in- 


térêts, comme chrétiens, et trouble | 


l'ésprit de ceux qui ne.suivent pas ces 


mauvais exemples; que ces sortes del 


Personnes font tort à la société totit 
entière, en introduisant dane. son sein 
des tendañces de dissipation et d'habt- 
tudes immorales, ; 

“Le Sénat et les Chambres décré- 
tent: A ; 

“10 1 est défendu, le dimanche! d'ou- 
+rir les magasins et les boutiques, de 
s'occuper à un travail quelconque; d'és- 
sistef À un concert, bal ou spectacle: 


$5.00 pour chacue contravention; 


| sous, franc de port, prix dérisoire et 


‘20 Aucun voiturier où voyagbur ne! bien minime, si l'on considère l'intérêt ! 
pourra, sous la même peine, entrépren-| de ces Fécits! 


dre un voyage le jour du dimanche, ex- 
cepté le cas de nécessité dont la police 
sera juge; ; 

“30 Aucux hôtel ou cabaret né pour- 
ra s'ouvrir le dimanche aux personnes 


t'amende ou 
Llissement." * 


#44 + — 


POURQUOI ON.LA NOMME LA 
MAISON BLANCHE 


La “White House” ou Maison Bilan 
che est le palais du président, aux 
Etats-Unis, à Washington. Lors de lu 
guerre de 1812, les Anglais y mirent 


le feu. L'incendié avait notrci les 
pierres de taille au point qu'on ne pit 
les nettoyer, I] fallut les répeindre; 
on choisit un blanc éclatant, d'où le 
nom de Maison Blanche 
\ M — — 
UN PEINTRE ORIGINAL 


Puisque j'eu-suis au chapitre anglais: 
voici ce que'je tiens d'un attaché d'am- 
bassade français. {1 avait fait la con- 
naissance d'un peintre d'Oxford . qui, 
gracieusement, Jui «avait demandé de 
faire son portrait, ce qu'il accepta. 

La pose avait duré une semaine, le 
tableau était terminé, quand mop ani, 
retournant à l'atelier, s'aperçut que 
l'artiste, d'un coup de brosse, avait et. 
facé la boüeche, Rien de plus pénible 

AI RCE ARE se 


COMITE DE PROPAGANDE 
LaVERENDRAYE, 
39 Avenue Provencher, 
Saint-Boniface, Man. - 


- 


di: 


| ASSOCIATION D'EDUCA- 
| TION DES CAN.-FRAN: | 
| CAIS DU MANITOBA 


| Edifice Provencher, 198 rue 
| ulneau. S.-Boniface. 
|; Tél. Main 4479 


ÿ 
Me 


"1 y a, en ce momenit, 
quelques positions d'en- 
seignement vacantes, par. 
mi nos écoles des centres 
français. Ces vides doivent 
être comblés ‘au plus tôt. 
En conséquence, nous in- 
vitons-les jeunes filles qui 
ont de l’enseignement une 
certaine éxpérience, à :se 
mettre en relations avec : 
notre bureau; elles nous 
rendront ainsi un service 
signalé ét, en retour, nous. 
les metérons à même d’oc- 
cuper une bonne position 
jusqu'à la fin du semestre. 
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:4 où bâtir leurs nids. 
+ :“—Entends-tu, amie?” 


Je me promène lentement ävee en ent avec 


Pâques. amie 
ele ven et pas à unisson de ma. joie. Elle “broie dy 


+ Li cloches. chantent à grandes envolées l'Alleluia récon- 
de la. Résutrection, et dans er Técho prolonge nr 


—Ecoute, dis-je à ma compagne, c ‘ést si: beau!” se à 
_ Les'oiseaux de relour au pays disent leur bonheur dans 
trilles: harmonieux, et'font un orchestre superbe tout en 


re ALLELUIA 


» 


La terre encore humide laisse voir déjà de soibréus brins 


: ‘Mherbe verte; des 


bourgeons, se montrent aux branches qu'on 


‘aurait crues sans sévè,. alors que le, giore les. couvrait hier 


Le 


: 4 Vois doné comme Dieu est prete lune scs oeuvres!” 


0 


* ‘Mais mon amie reste sourde à mes sollicitations; comme 
_@ la voix des cloches, aux gazouillements des oiseaux. Elle 
«reste insensible aux beautés extérieures, et son. âme: farouche 


«se mr sur sa peine. 


‘ —Enfin, me diras-tu pourquoi tu ne veux prendre aücu- 


.«nemeñl ta part des jouissances qu'un si grand. jour nous appor- 


«te? Ne sens-lu donc pas ce que le bon.Dieu a mis de beau et 


«de bon tout autour de nous aujourd'hui? 


+ Et de quoi? 
De tout et de rien... 
Je la regarde. 


‘ 


—Je souffre, me, répond-elle, en me serrant la main. 


Sa ETS el ses grands veux bleus pleins 


‘de rêve, me révèlent sa souffrance qui n'est pas ure pose. Pour 


“elle, on dirait que la Sainte Semaine n ‘est pas terminée. 


Et 


élle attend que Notre- Seigneur ressuscité daigne se montrer à 


“telle. 


Elle veut bien s'associer à la joie qui se manifeste parlout, 


‘Mais sa gorge se serre. 
‘t#e contractent. 


Elle s'essaie à sourire, mais ses lèvres. 
Alors de crainte de trahir son état d’ âme, elle 
«8e lait, ef ce silence fait mal. 


bises 


Elle voudrait ne plus penser, n'avoir plus aucun effort à 


aire pour rien, rien. 
* jamais! 


+ la fuir. 


Oh! si elle ponvait s'endormir. à 
Mais le peut- -ellé? La vie, avec toutes ses exigences, 
est là- qui la guette et l'entraîne malgré elle. 


Elle ne saurait 


: De ces moments sombres, elle en a subits plus d'un dans 
: sa vie: ils se faisaient si longs, qu'ils lui semblaient ne devoir 


jamais finir. 


Pourtant, des rayons de joie parvenaient à se 
frayer une voie dans ‘ce “chemin d'ombre”. 


N'en est-il .pas. 


généralement ainsi? Mais celle fois, elle est plus abattue, elle 


est absolument sans courage. 


Elle prie, mais sa prière n'a 


os l'élan-nécessaire qu ‘elle lui voudrait pour se rendre jus- 


u'au ciel. 
ieu, le fidèle Ami. 


Dans sa misère, elle ne peut que se plaindre à 
Qui mieux que lui, en éffet, saura la con- 


* soler, lui tendre une main secourable, lui enlever ce poids d'un 
* chagrin mystérieux qui l'écrase? 

Amie, crois-moi, quel que soit le lemps où il plaira au 
‘bon Maître de se ré ‘véler à Loi dans la gloire de, sa Résürrection, 


‘attends et espère. 


Ne l'est-il pas infiniment doux de penser que 


" Lui té connaît bien, qu'Il comprend tes aspirations et qu ‘ILne 


“se lassera jamais de l'aider? 


‘l'heure lumineuse qui devra succéder «à l'heure sombre... 
*.poile si dense qui ‘enveloppe ton âme, se déchirera, et tu per- 
+ cevras enfin l'appel si plein de. bonté que l'adresse le glorieux 


+ Ressuscilé. ALLELUIA! 
«20 avril 1919. 


LES VIEILLES MAISONS 


L a 
« Je n'aime pas les matsons neuves: 
{Leur visage est indifférent; 

Les anciennes ont l'afr de- veuves 


‘ - JACQUELINE des.ERABLES. 


* Qui se souviennent en pleürant. æ 


. 

{ Les lézardes de leur vieux plâtre 

, Semblent les rides d'un vieillard; 
* Leurs vitres au reflet verdâtre 

* Ont comme un triste et bon regard! 


: 
{ Leurs portes sont hospitalières, 
à Car rés'Därrières ont vieilli; 

Leurs murailles sont familières 
t À force d'avoir accueilli; 

hs, _ —…— À 

& Par une force qu'on ignore, 

“Rassemblant: s6s derniers 


‘Bous la cadence des berceaux 

à ï 

{ Mais les enfants croissent en Age, 
+ Déjà la poutre plie un peu; 

Elle cédera davantage; 

TLes dagrats la mettront au feu 

: 

« Et, quand ils Front conéumés, 
, Le souvenir de son blenfait 
‘S'envolera dans sa fumée 


. Ehe aura péri tout à fait, . 


Dans les restes de toutes sortés, 
‘Æparse sous milte autrés noms, 
‘Bien morte, car les choses mortes 

: Ne tres pas de rejetons. 


ç Comme les servantes usées 

4 S'éteigrent aans l'isolement, 

*, Les choses tombent méprisées 
Et finissent entièrement 
C'est pourquoi, lorsqu'on livre aux 

flammes 

Les débris des vieilles maisons, 

Le rêveur sent brûler des âmes 

Dans les bleus éclairs des tisons 

Sully PRUD' HOM ME 


———— à te —— 
PENSEES CHOISIES 
# 


La sagesse 
rite. : , à 
+ Si désintéressés que nous soyons, le 
re des bas État nous sem 


qui ne convain pas 


nids à tout 


adies ordinaires, 
votre portée "Tuilé Eclectrique du doc 
tour ‘Thomas: - Contre les rhümes, 


toux.” les. refroidissements, 185 A#ec 


tions de la gorge et des bronches, elle 


est sans rivale: contre les échauffai 
sons, les brûlures 
foulures, elle ne saurait être 
des coupures, des plaies, etc 
pas besoin, d'äbtre 
| son propre mérite 
y à vous convaifere. 


IMNOrCeaux, 
. Læ chêne au grand coeur tient encore 


—' Vous. n'avez 
pas besoin de médecins pour les ma 


quand vous avez À 


les 


les contusions, les 
surpas- 
« bée: elle est l'incontestable guérisseur 
Elle n'a 
témolgnage - que 
Cela seul" suffire |"de-l'air, quéteuses de l'espace, dont les 

l'elochers d'église et les tours de cathé- à 


‘| mal avec soin; 
douleur. —Fénelon. 


| 


| 


| 
| 


Aie confi iance;, chère âme, en 
Le 


: * 
ble complet quand |l s'avise du n 
tre.-Etienne Lamy. ms: 
k . . P 
C'est bien plus la coutume et l'exem- 
ple qui nous, persuadent, qu'aucune 
connaissance certaine —Descartes. 
L_ LL L1 
Les douces paroles brisent parfois 
les os. 
Li L2 LU 
Les égards danse le monde sônt com- 
me-le coton-que:l'on place entre tes-ob- 
jets .pour les empêcher de se briser. 
Dites le bien avec plaisir: cachez le 
et à’ y -pensez qu ‘avec 


mm QD roms 
LES MIRONDRLLRET 


Pour la première fois de l'année ” 
vu ce matin les hirondelles. 

Le ciel avait son grand manteau A 
pluie, à capuchon, cependant elles y 
traçaient teurs ronds comme en plein 
azur d'été. : 

11 semblait qu'il fit déjà plus chaud. 

Les. Hlas lie de vin du jardin d'en 
face avaient poussé double cette nuit. 
Et les hirondelles volaiint, volalient….. 

Comme elles paraissaient contentes 
de monter, de descendre, de - piquer 
tout droit, ainsi que des fusées ‘et de 
se laisser rétomber, ‘maîtresses de leur 
chute!: Retrouvaientelles le mÿsté 
rieux tracé, visible pour elles seules 
de leurs parcours de l’an dernier? On 

eût juré qu'elles faisaient une rapide 
visite de jeurs champs aériens, une 
promenade d'inventaire pour observer 
l'si toutés choses étâlent en place, telles 
qu'ellés les avaient laissées au départ 
d'automne, si leur péysage de toits-n'a 
vait paë changé. Elles 
possession de Paris ta } À 

Le vol des hirondelles éveille-vrai 

ment des impressions d'une délicatesse 
et d'une douceur gsingukère dans :le 
coeur de l'homme... Au cours de son 
existence, ces Oiseaux jouent un rôle 
| particulier de-mélancolie, parce qu'on 
ue les voit que lorsqu'on lève les yeux 
et encore seulement durant les beaux 
jours 

Hs ne laissent rien de douloureux 
dans leur sillage. Ils sont-pris à té. 
moin par les poètés,.les amoureux et 
les prisonniers. C'est'eux que suivent, 
si différents, les regards de l'enfance 
et de la vieillesse, Que d'irréalisables 
rêves ne portent-ils pas sur la croix 
minuscule de leurs alles? 

Inaccessibles, lointaines, planant à 
des distances Où s'élance en vain -le 
désir, les hirondelles ne sont poini 
terrestres et 'n'ant même rien de laiï- 
que. Elles semblent, parmi les autres 
oiseaux, une confrérie bienheureuse, 
une séraphique phalange de contem- 
plaives vélestes. ln éspèces de soeurs- 


reprenaient } 
‘chämbrei 


piits 
af 


bl 


Mann. qui sait à quoi s 
ne choisit prudemment qué 


sons désertes pour y bâtir son nid, tout 


les lames des persiennes cs depuis 
des années... 
Henri LAVEDAN, j 
* de l'Académie française. 
a 
QUESTION D'ETIQUETTE . 
© Enfants. 

—Q—Quelle est la règle à suivre ag, 
gs des enfants? è 

R—-Elle se résume à betucoup de 
choses qu'il ne faut pas faire et qu'on 
né doit pas/leur laisser faire: 


visite de cérémonie, 


funéraïlies ou dans une maison de 
deuil. Ù 

Ne jamais laisser un enfant prendre 
un repas chez des ämis à moins d'in- 
vitation spéciale. 

Né jam-:1s laisser un enfant toucher 
des marchandises dans un magasin. 

Né jamais. laisser des enfants se 
présenter devant des visiteurs dañs un 
salon à mu'ng que ceux-ci ne les de- 
mandent spécialement. : 

Ne jamais emmener des ‘enfants à 
l'église avant qu'ils ne sotènt d'âge à 
comprendre et à se tenir convenable- 
ment. 

Ne jamais mettre un enfant à dor- 
tir dans ia chambre d'un des hôtes 
de la maison. 

Ne jamais emmener avec soi des en- 
fants,.si l'on est invitée à une prome- 
nade à pied ou en voiture, à moïins 
qu'on ne vous prie de les emmener, 

: Ne jamais demander dans çe cas la 
permiss de les emmener avec soi, 
car c'est la carte forcée, 

Ne jamais arriver à un pique-nique 
avcc-une nichée d'enfants à mins que 
ce ne soit une fête defamille. 

Ne jamais emmener ur enfant pas- 
ser la journée chez une amie à moins 
qu'il n'ait été inclus dans l'invitation. 

Ne jamais laisser les enfants au-sa: 
lon quand il y a des étrangers. 

Ne jamais laisser un‘enfant s'asseoir. 
sur un sofa à côté de grandes person- 
nes à moins qu'elles n® l'aient appelé. 

Ne jamais placer de force un enfant 
entre deux personnes sur un siège de 
voiture, î 

Ne jamais conduire ün enfant dans 
une maison où il y a un deuil, même 
chez des amies intimes. 

Ne jamais imposer à des amis l'ex- 
hibition des talents qu'on croit exister 
chez ses enfants. 

—— 40 2 ———— — 
VARIETES ; 
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Horace Vernet élève ‘d'une Miss 

Au cours d'un voyage en Suisse, Ho- 
race eVrnet s'arrêta sur les bords du 
Lac Léman pour prendre quelques ero- 
quis. Près de l'endroit où il s'était 
installé, quelques anglaises étaient el- 
les aussi en train de dessiner, 

L'une \'ellés, un peu curieuse, s'ap- 
proche de ce confrère inconnu, regarde 
æ ‘qu'il fait, le félicite, puis se met à 
lui donner des conseils: _ 

"Cet arbre est trop incliné à gau- 
che... Vous. devriez ombrer davantage 
ce chalet... 

* Le ‘vieil artiste Ecoute gravement la 
jeune Miss, et lorsqu'elle prénd congé 
de lui la remercie avec une parfaite 
courtoisie. J 

Le lendemain, Hé Vernet s’em- 
barquaif pour Lausanne quand accourt 
à lui son professeur de la veille: ‘ 

“ Monsieur, vous qui êtes fran- 
Çais, vous devez connaître Horace 
Vernet? ® 

“…— Mais. 

“— Oui, sn prétend qu'il est sur ‘ce 
bateau. Si vous l'apercévez, Monsieur, 
je vous serais reconnaissant de me le 
taire connaître. 

‘— Vous'tenez donc beaucoup à Île 
voir? ” 

— Oh oui! e k 

— Eh bien, Miss, c'est lui- méniè qui 
a eu l'honneur de recevoir de vous 
une leçon de dessin hier, .sur le pora 
du lac.” F 


L L2 LL 

Solidarité 
Trois petits fhères occupent là même 
Un soir, à l'heure du cou- 
cher, leur père entre chez eux. I 
trouve l'aîné déjà au lit et endormi, les 


deux plus jeunes, À genoux, font leur |: 


prière, Er voyant 8 pa père, 18 cadet 
se relève et courant/à lui, 7 

— Papa, Pierre s'est couché sans 
faire sa prière. 

— C'est vilain, ce que tu fais là, 
s'écrie alors le plus pétit, téut rouge 
d'une généreuse indignation; il ne fal- 
lait pas Je raconter. à papa, puisque je 
devais faire. la prière de Pierre en 
plus de la mienhe. 


PR nne 

Les mères qui sont sages et-ont de! 
l'expérience savent quand . leuré en- 
fants souffrent des vers ét n'hésitent 
pas une minute à recourir aux Pou: 
dres de Miller contre les Vers, le meil- 
leur vermifugé que l'on puisse trouver. 
Il nettoie radicalement l'organisme des 
vers qui l'infestent et lmi rend cette 
santé sans laquelle il ne saurait y 
avoir pour l'onfant de robuste. et saine 
croissance., C'est le meilleur externii- 


nateur de vers que l'on puisse désirer. | 


| 
hr 
HN) fi 


contre la gouttière branlante ou sous 


Ne jamais emmener un qafant ‘en 
# 


Ne jamsis emmener un AE à des| 


reste de la colonie’ que lés Acadiens 
avaient rendue prospère au dix-huitiè- 
me siècle dans cette région de la Now: 
velle-Ecoëse., Après des années d'ur 
labeur :ncessant, ces valeureux colons 
.étalent parvenus èn érigeant des dt 
gues immenses, à déreber à la mer et 
à ses hautes marées, des férmes ferti- 
les qui leur fournissaient tout ce: qui 
était nécessaire pour leur subsistance. 
Séparés de la France leur pays d'ori- 
gine et soumis à la domination étran- 
gère par le häsard des traités, ils s'é- 
taient habitués à ne compter que sur 

eux-mêmes et ce coin de terre était 
pour eux l'unique. patrie à laquélle les 
attachait de l'histoire de plusieurs 
générations. 

Mais leur sécurité souvent menacée, 
devait un jour être trouhlée par une 
‘épreuve terrible dont \ls ne 6e relève 
raient jamais, La déportation des 
Acädiens par les autorités militaires 
anglaises en 1756 fut une répression 
rigoureuse et injuste comme il s’en est 
peu rencontrée dans ‘l'histoire des 
peuples et qui fut voridamnée dans la 
suite par les descendants de ceux qui 
en furent les auteurs, 

Cependant l’état d'impuissance dans 
lequel on les avait réduits en les dis- 
persant n'empécha pas un certain 


Cet de 12 bouteilles, ..,$8.00 


Caisse de 12 houteilles...,. $8,00 


BIERE 


‘t-dous. de bouteilles... 43.06 


330 Rue Main 


$39 - 
J. V. DU 


RS NECTAR- Vin G 


-— Blonde et Brune 


Gros et Detail 


PRIX SPECIAUX DE pu MOULE 


$40 


peut encore voir le site 
église l 
les « 


î 
- 


r. [:] HE 
FE 
Ë 


ts.de Winsiow à l'épo- 

déportation. Une immense 
PUS MENT M ROUTES 
ouzaine d'années pour indiquer où se 
trouvait le cimetière des Acadien 
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légumes, oeufs 
COIN CHEMIN SAINTE-M 


: Téléphone Main 1494 
SAINT-VITAL 


Viandes et épiceries de choix 


Boëuf, veau, porc, lard salé, 


ARIE 


ET CINQUIEME AVENUE 


VINS NECTAR 


NECTAR-Vins Mousseux 


Sec et extra sec. 


apprécié. 
Caisse de 12 bouteilles. ...$13,50 
HOMME ré driors tes 1.25 
Caisse de 24 demi-bout. ..$15.50 
Demi-bouteille .:......... 75 
NECTAR 


Vins Blanc et Ro 
. Caisse de 12 bouteilles..... 
“OMS amas cress 
Caisse de 24 demi-bout... 
Demi-beuteille 


Le champagne 


‘sr 


NECTAR- Vin traque iso 


Caisse de 12 bouteilles 
L''OBUNONE ces los 


Gingembre ne 
71357 RAIN 


NECTAR Vin Brulé EE 


1 bouteille .....- 


Les VINS NECTAR se cenforment aux lois des provinces, 


DOW 
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Î| BANQUE D'HOCHELAGA 


Désirant faire sa part pour donner à: 
Grand Pré la place qui lui revient par; 
mi les endroits historiqués d'Améri- 
x la compagnie du Dominion Atlan- 
tic Ry, une subsidiaire du C. P, R., a 
offert récemment à la société acadien- 
ne de l'Assomption le terrain où se 
trouvent toutes ces reliques, à condi- | 
tion que celle-ci y fasse construire une 
chapelle commémorative. La compa- 
gnie va maintenant faire élever près 
des saules deux fois centenaires qui 
longeaient autrefois une rue du villa- 
ge, une statue d'Evangéline, oeuvre du 
sculpteur Philippe Hébert, qui ajoutera 
une houvelle attraction à ce lieu déjà 
si rempli d'intérêt. La jeurie héroïne 


regardant 
passa 


SUR DEMANDE, 
BIDONS FOURNIS 
AU, PRIX 

DU MARCHE 


L Un | DT 


CHAQUE BIDON DE 


a 


-LIMITED 


A des bis à 


| WINNIPEG BRANDON.  YORKTON KILLARNEY 


| l'on vous y donnera tous les renseignements dont vous 4vez besoin, 


CAPITAL AUTORISE sd aussi sssnuis es #10,000,000 
CAPITAL RAYE ET RESERVE ,....:.... ec. TS 
FRESH 0 fe dal Ve ut POSTER PEN ANR ENS EE GA ARR 57,800,000 
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| SAINT- BONIFACE, MAN. Nous achetons et vendons traites, 


© EN VENTE PARTOUT 


Cie Richard PTS 


Spécialité: Tabacs Canadiens Valiquette.—Cigarettes françaises.— 
. Eaux: Poland, Vichy, Magi, Adanac.—Ginger Ale Adanac. 


GE IT 7 0r, argent -et billets- de 
| SAINT-PIERRE, MAN. pays étrangers.” " — 
2 douz de demi-bout. $3.25 | AGENCES: Elie, Fisher. Branch, Letellier, Marinpolin, Notre-Dame de 
Il . Mourdes,. Sainte-Agathe,- Sainte-Anne, Saint-Cinude, Saint-Norbert, 
| Saint-Jean-Baptiate et Vita. ' 
le d'u 


MOULIN 


. Marchand Tailleur 
Tél. M. 8468 Rés. G. 1119 


ez rafraichir vos vieux chapeaux 


g us 
it phs, avec la 


avec chaque 


pour 
oix de couleurs: Noir, bleu, bleu marin, 
rougecardinal, rose, violetet réducteur, Petit pinceau 


i ESSAYEZ-LAÏ Demandez à votre pharmacien 


COULEUR D Y-O-LA POUR CHAPEAUX DE PAILE 


ou a votre 


278 RUE MAIN 


Winnipeg 


- $50 


E ECONOMIE DE GHAPEAUX 


er Îe$ chapeaux neufs, né 1 tour ne vous 
b; brun, vert, 
in parte 


Peaux FOUREURES ES 


si vous voulez beaucoup d'argent et de promptes remises 
«pour. vos fourrures, Peaux et votre laine, ete., expédiez-les à 


FRANK MASSIN 


BRANDON, : : ; ; ; 
Demandez nos prix et nos étiquettes d'expédition 
re led 


MANITOBA 


| BAINT-BONIFACE, MAX. 


| 


ee 


Manufacturiers ét marchands de toutes sortes .de maté- 
; j riaüx de construction 


Marchands c en gros et en détail de gravier, sable et bois 
de corde 


Carrière de sable:-- 
SAINTE-ANNE, MAN. 


Carrière de gravier: — 
BIRD'S HILL, MAN. 
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FU 


sera représentée quittant son pays en 
tristement ces vertes prai- 
ries qui entourent le village où ‘elle 
saË jeunesse, : Philippe Hébert, 
qui était lui-même d'origine acadienne, 
avait commencé ce travail quand l# 
mort est venue le ravir à l'estime de 
ses concitoyens, de sorte que son fils 
Henri Hébert, dont la réputation com- 
me sculpteur est déjà férmenrent éa- 
blie, continuera pour le compte du Pa- 
cifique Canadien, l'obüvre entréprise 


Les verrues sont des laideurs que le 
Holloway's Corn Cure fera dispara 


= ::' CREME EST PAYE PAR 
+ CHEQUE LE JOUR QUI. 
: SUIT SA RECEPTION 


Crescent Creamery Company 


CARMAN 
Ecrivez à la beurrerie de 14 compagnie À laquelle vous voulez expédier et 


: Spécialité : prie d'églises wa 


on agen 


panier ti teg he 


" Mer Humbreoht, archevêque dé Besan-| cure que c'est ut ‘si ile, | | ? ‘du  catholicisine, — «408 

purement platonique si l'action des c&}porte guère que des questions socia- d rm q c'estunt es e, | 1,5 û t , re r . a 

TS tholiques.ne.les.shet pasen.valeur..…1ll.1es,. c'est qu'il..n'a..prosque.aucune.li. SoR-£ontre le naturalisme dans l'ordre | qu'il n'en peut offfir, quant à lül, la so: Fe t rs an pe 2 de Agents Feminins Demandes : AE 

nous appartient à nous, parents catho-|berté religieuse à revendiquer les ayant | ©06!a!. lution. PRE PU Le , e ma Qu uv 
liques, à nous, citoyens . catholiques, | h peu près toutes! Comment du Kul- ; à 
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mo LMP CPR EN 


ee or nd Po on on on Ps ou eg à .” : ,* > | : 


EVANGILE ln nt mms, er 


_lle DIMANCHE APRÈS ”AQUES 


id 


1 LUS, SeanÂx, 1146) 

En cé temps-th, Jbeus dit aux bhari 
siens: Je su le bon Pasteur. Le bon 
Pasteur donne #n vlÿ pour s@ 

Mais lé tieréehaite, ot celui qui n'est 
point pasteur, à qui les brebis n'ap- 
Partiénnent pés, ne voit pas plus (Ôt 
venir le’ loup, qu'il âbandonne les bre- 
bis et d'énfuit, et le loup les ravit et 
disperse ie-troupeau, Or le merce- 
aire s'enfuit, parce. qu'il eét merce- 
näire.et qu'il ne se met point. en peine 
des brébis.. Pour moi, je suis le bon 
Pasteur; jé connals mes brebis, et mes 
brebis jue- connaissent, comme mon 
Père me connaît, et comme je côfinais 
on Père! et je donne ma ÿle pour 
mes brebis. J'ai éncvre d'autres bre 


vendications des catholiques, parce que , 
unu-parti 


nations, dira-ton, où l'orga- 
uisation est facile, tandis qu'en France 
il y à des pays les plus divers et une 
église fractionnée en 89 diocèses! … 
En Belgique, l'afchevèque de Malines 
peut donner dés mots d'ordre, d'accord. 
avec ses quatre ou S du el 
en Francé, quel évêque pêut parler au % # devoir 
nom de l'unanimité de ses. collègues? A” dé i Lrvag pr 
L'objection, quelque valeur qu'elle Ù 


tholiques, usant de tous les moyens 
que la loi met én leurs mains, de faire 
passer dans ln réalité les enséigne- 
ments de leurs évêques; c'est parce 
qu'ils l'ont oublié pendant quarante ans 
qu'ils ont @té refoulés de toutes 

positions que lèur avaient données 

sieurs siècles de vie nationale chré- 
tienne, et que, finalement, {ls ont vu 


i} 
LH 


| 


È 
Ë 


bis qui ne sont. pas de cetie bergériéifiour Dieu — le principe même de la|ait, n'est pas insurmontable. . Voyez mu D» BE 
1 faut qua je les amène aussi; elles! ,5, socinle — éliminé délibérément ‘de | l'Allemagne! elle aussi était, avant 18! » 1 de CU fl ja 
écouteront ma voix, et n'y aura qu'un | toutes nos institutions et de toutes | Euérre, ui vaste pays, ayant sous son Poraser-m Po re ETS I S lidjustiés 1e ail « F. 
troupeau. at Qu'ut: pasteur. … nos tofs. St unité des divergences qui éclatent Lundi, 1 ‘4 avril 1616, lé maintien d'écoles que % 
TEA Fe e 74 à 5 gg srmgge au ee jour, Elle n'avait bit à URLS TÉ de ra lour et domänés re 
À F |. Eh quoi, me diratôn, les cathoti- | Pas non plus d'évêque pouvamt parler ; hs lé Massach r St : 2 
L'ORGANISASION | aies sont #4 pas lutté dépuis quaran- | 46 nom d'une Eglise natiomgle inexis- | #etts, le, Missouri, 1 l'iowa, le | au'on la fümid cesser au plus tôt, 114 
: te ans? Est:i1 juste d'oublier les com-|tañte; pendant quelque temps; #l: y à Nebraska, le Texas et-Quélqués autres mg son raisonnement, ce serait. +4 
pus | bats qu'ils ont livrés à la suite des | eu même une ogrtaine opposition entre | Etats, on éisäle, aveë dès pour les protestants, | devoir ë 
RIEN SANS ORGANISATION ‘grands chefs- qui se sont apbelés Lau- les direetions religieuses qui.renatent | Y®rses, aveë un suçcès pits N" 
——— à cien Brun, Chebnelong, de Mun, pour | le em gr celles DRE de pores FA ré: 1e 
ix, de Paris, 7 mars 19197 «fne citer dti@les morts? Parce que leur | Breslau. cependant, de 1848 à nos | ‘elgnerent cé - - or À 
M Lee lettres phstorales de & Courage a malheureux, faut:il nier dourre (on 1e? von nus les belles étu- L'rtmgearhurs pores ae ape é 
réie, la plupart des évéques de Frandé! teur métion si belle pt si généreuse? | des de M''Géyau sur l'Allemagne rell- orhasthts À + Que, rs ge : 
râppellent aux catholiques Va de-| Eh oul, ils ont valfamment comvat- M US ad aies OÙ LE SAS sios 1 MD DU TEE | k: ; 
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kampf de Bismarck et, maintenu aux|ment”,.à pelne de rappeler l'acte dé 
catholiques des libértés que les Alsa-| 1867, et de proclamer die “le jour dé 
ciens-Lorrains veulent conserver en|l'émancipation dés écolés de 
rentrant dans l'unité française. s'en vient lentement, mais sûr , 
L'Alsace-Lorraîne se rend si bien|— nous avons le plaisir de ‘trouvef 
compte que l'organisation sur tous les | dans un journal anglais ét protéstant 
terrains, y compris le terrain politique, | de la Nouvelle-Ecobse.uñ excellent 
est nécessaire pour la sauvegarde des | ticle sur l'extrême cé de l' igneür, . alors, si 
droits de l'Eglise que, les sentant me-| nement religieux déné 1és écvles et la | né pouvons fairé qu'elle soit n 
nacés, elle vient de fonder lé grand | nécessité, pour cela, de rétablir l'école | ns ééblés séparées, ayons dés 
parti populaire dont nous avons lu séparée, où mieux conte elle, ce sépärées. Nous ne sommèés pas pour 
dernièrement la déclaration, parti qui | journal, à l'ärticie düduel tüus applau. | sacrifier le bien,étèrnel de nos enfants 
n'est pas strictement catholique, puis | dissons cordialemient, ést  l'Eastèrn | Pour l'amour d'un système — d'uh |: 
qu'il ouvre ses rangs À des personnes | Chronicle, de New Glasgow, nutéro système qui a raté trop évidemment le 
de toutes croyances, mais défendra|du.28 mars dernier,  . mr | à sql inventé”. . 
nettement, fièrement, le catholicisme.|. Notre confrère a pris ocäéion de là n d'autres , — et nous nous 
puisqu'il met au premier rang de ses | propagande faite par uñ ifiliiätre pres. | "élouissons de voir que l'Enètrn Chre- 
revendications le plein exercice des! bytérien pour exprimer bien haut. ce hiole rencontre notre pensée là-dessus, 
droits de l'Eglise dans son ministère | qu'il avait aur leféoëtr, LE sscté pres. | — l'école sépatée, l'école confesbiori: 


rait élever’ d'édificé social solide et 
prospère, et ls. dérmandent que, l'idée 
de Dieu et lez preseriptions de la loi 
rentrent dans uotre législation et dans 
nos moeurs D'autres, par, exemplé 
Mer de Carsdlaïde du Pont, évêque de 
Perpignan, tratent un programme mi- 
nimum dont Hs deniandent aux catho- 
liques la réalisation. D'autres , enfin, 
comme le cardinalarchevèque de Pa:T 
ris, font appel auxX’éentiments les plus 
naturels de la justice et du droit pour 
révendiquer l'éctiité de tous les en- 
fants de France devant le budget de 
f'instruction publiqte. Dans une lettre 
parue il y æ dcux moisret qui a eù un! Or, il est impossible de firé entrer 
grand  réfentissement, : le cardinal] dans cette définition de toute armée 
Maurin, Archévèque de Lyon, avait dé. ! Yictorieuse, les müsses Catholiques qui 
jh réclamé avèc force la répartition | depuis quarante ans, én France, n'ont 


campaghés de conféreices n'avaient 
pas de leridemain au Parlement et ne 
faisalént Que surexciter, par une @orte 
de choc en relour, l'activité :de l'ad- 
verBaire. : | 

Ils étaient acclamés par des tasses 
dans l'emibadiement des Congrès àt des 
manifestations, mais ils n'avaient pas 
de troupes, parcé qu'une armée n'est 
bés üne cohue, si nombreuse qu'on Îa 
suppose, mais une forcé organisée sous 
un commandèment unique, marchant 
vers un but précis, d'après "5 plans 
de défense et d'attaque lmguement 
mûris. 


téstente”, ‘sont généralement: ds8 £: Végétales de Parmelee, Leur 
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; 4 nelle est l'unique moyen qui s'offre au: 
proportionnelle scolaire. 4 “ventétttibatte que pour se faire battre. 6: ci et dans l'éducation de la jeu ing merite perle nn sociétés fèr gr = dr Arr à Norwood, Man: 
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avec lequel lle veillent aux intérêts del 11 étf-a été tout autrement dans les | °° nes de tous tés? Qhand|pressés zélateurs des écolés publiques , 


la patrie qu'ils ne séparent jamais de | pays Où les fs de l'Eglise ont su faire. comprendront-ils que, désorganisés jus-| neutres. Expliques comimé vous br 4 


: " ‘ Mañulacturiét de to. 
céux de la religion, estimant qu'en respecter leur Mère. . Voyez la Suisse! | A à ce jour, ils ont été jusqu'à ce jour | fez la contradiction! 


|: LA MANIÈRE SOÛURN hümehts funéraires 120 
France, plus encore que dans tonte au-|les catholiques y sont en minorité, et, ns spy adprs que, puiésamiment orga-| . Aujourd'hui on veut réhvérser la v ie < eUnNaIeS Pr gps no $ 
tro nat, à sont solidaires les uns | dans tertains cantons, dans ceux de A q "2 catholiques dé Suisse, de Bel. | peur. Devant les bimea vers où noû Récemment, les catholiduel d Ma pierre d'autél, redrès: 4 
dés autres. Berne; de Neuchâtel, de Genève, par tee e Hôllande, d'Allemagne  êt| précipiterait vécoléhtitütre, l'Eglise ti At + Pet à tu Maé en lotte DE 

Mais ne nous faisons pas d'illusions. | exemple, le sectarieme protestant avait si Sours ont er gba des victoires | presbytérienne au@ reconnais |: Polonais gr! ie Nele à à toyage de monuments | 

Une fois de plus (car ce n'est pas d'au:| déchainé contre eux un violent Kul- es et durables? | sant humblement ses. passès, se Pétoinuit à % A pe re posés, Maison fon.  L! 
jourd'hui sêulement que nos évéques | turkampf. Depuis, des catholiques, | JEAN GUIRAUD. |met en campagne pour intféduüire l'en- jet äe TA gent dv Lg 8 cr pro: dée en 1914 Séulè 0: 
protestent contre l'athélemé et reven:| tels que M. Motta, ont 6t6 élus prést | seignement religieux “dane Îéb écoles gonnique visant l'abolition maison ” de langük 


Épriron À eh | (1) Voir, par exemple, les lettres pas- | publi Mais .iéi otre istre | de l’enéeignement de tohte autre lan- 
diquent les droits de l'Eglise, une fois dents de la République helvétique, et | : | publiques”, 2 tre n L 
de plus, dis-je, leur voix se perdra dans le parti catholique suisse déélère que | Le “fe, Tissier, At 4 de  < presbytérian de s'arrêter, de:se pren: 1 PU LON one écoles prk 
le vide ét leur enselgnement, resterä | si son programme d'action ne com-| 10 Sur les pas du Maître, et celle de | ire la tête dané is miaina.êt dé con: | | LS à-dire es. 


française dans toit 
l'Ouest. 
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. f SOUS ni ü oi 
OT | Et en effet. us E Die de l'en- Et raie par nes nantes projet 
Brisé par l'astnme. — Les attaques | seignement religièux & l'école publi ; 
de l'asthme provôquent inévitablement | que est, pour les esprits ftiême es plus 0e projet met entre les walns du 


Co  l'Eta: spection 
une diminution de force corporelle et | ingénieux, un insoluble casse-tête, Evi- Pinseate de l'Etat l'in Pre 4 


cérébrale. Qui peut vivre sous  lal demmenit, vous êtes sérièut, lorsqué ré Die Du JL NUS 


constante menace dé ces attaques et | vous dites qu'il faüt endeigter à l'é-|fomér can dar: ‘ 
garder en fnême temps la santé du |cole la religion. Par äünséquent, vous aient Apr ‘à HE Se 
corps -et de l'esprit? Le remède du|prétendez bien que cet enselgnement | sifants de cètte école à tréduenter les 
docteur Kellogg contre l'asthme dis-| sera non une farcé, mais une, réalité. | ssies publiques, en 


de récüelllir ces leçons de nos chefs |iurkampt nos frères sont-ils passés 
réligiéux et de les faire. passer dané | au plein exercice de leur droit? De- 
la réâlité, Si nous ne le faisons pas,| mandez-le à ces grandes assoclations, 
de nouveaux gémissements se seront | politiques et sociäiés à la Moi, qui se 
ajoutfs aux anciens, et dé nouvelles! sont organisées sur tout lé &ërritoire 
plaintes à celles que l'Eglise a multi-| helvétique: le Piysverein, le: parti ca- 
pliées, avec 4rop de raison, depuis qüa: | tholique suisse. 

rante ans: et rién de pratique ne sera| {11 est un autre pays où lé fanatisme 


thôlique éntreprenante pour vendre ns 
gravures-relgleuses dans châque pa: 12 
toisse de l'Ouëst Canadien. Cés Me. 
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dita dans cette vie et cette réa-| moi! Fais ui signe afin que je! 
lité ide la nature.’ te reconnaisse !” 


Où était-il, son Vénérable..? F ù 
: Où était-elle, sa lettre.anony- CHAPITRE XXV 


nre..? - 


d'être laide et. jaune, et mé 
chante et dédaignée. 

Aussi, sans même s'en rendre 
compte, Olivier maféhe-t-il, 6e 


èt ônieri aurait long ‘à raconter. 
ce soir à la maison! 


D'ailleurs, Olivier contmuüe, : 


Puis, la main ouverte, il pen 
Yança vers le prêtre. 

” De la stüpéfaction tomba sur. 
la paie ace. Tous les gorses 
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MNT TEN TI | Le lendemain, à 4 heures du |S0ir, à la tête de son jeuñie ba-| restaient là; botiche béel Un simple salut ne lui suffit 
| RS Debout dans le ciel, sur une soir, Olivier &te gnait, se- | taillon avec un air de défi con- an ay pas, il engage maintenant une 
Ë k€ LES DEUX MAINS ! “Olivier [lon ‘habitide, es entente las ltte l'invisible ennemi qu'il de- marchand de vins, qui ringait 

Tex : | 


roche bordant l’abîime, Olivier |lon habitude, ses enfants pe 
8 


estate. conversation au mi- 
cherche sur lui, d’une poche à ° la pires de la Marie, o * 
aisait j 


vine partout. lieu de la place, 


Par 


EX | ; ; l’autre, et trouve le chiffon de a disloéation vers les% L'école de Philosä comprend facteur qu re pu récipre-| Monsieur le Curé, je vou- 
RS A , : papier qui le fit tant souffrir la| fermes et les différents ha-|trois petits étages et üne terras- rer leurs pipes sous les ti1:| lais vous, écrire ed vous re- 
Pierre 1 Ermite veille. meaux de Grez. ; se bordée de rocailles; elle don-|leuls, se sbarhtent un ‘instant | Mercier de votre bonne et triste 


Alors, il l'élève dans l’espa- 
ce. Le gris usagé, l'écriturelen 
_ = : = contrefaite, les pâtés voulus, 

Et cosffme s'il avait obéi phy-,le caporald'intélligence, qui, | fout cela fait, sur ce fond  vi- 
siquemenht à la voix intérieure! hier encore, ne perdait pas un|brant d'azur, une misérable pe- 
qui le Poussait en avant, Oli-|centimètre de la peau d'âne de|tite tache sale... une poussière! . En sortant de là nature, il 
vier s'aperçut qu'il arrivait dé-'son brevet, il éprouve comme le | de haine qui ne compte : plus était sorti du célmie, ? 
jà aux chaotiques rochers dont sentiment de son humilité, com-|dans Puniversel frisson d'a; Dè » la re 
+st bordé, core d'unertitanes-!me uné sorte de honte, à la pen-}mour, et qu'il lâche entre ses { _ mon Es er RARE 1e 
quetmuraille, l'étroit. sentier!:sée de son attitude autoritaire, | doigts méprisants. eg aber a: Li ivre dé 

n , i nel « d a » : »& à Le - 
qui, surplombant de très haut:et des tout petits dogmes de sa pensée était révenue, et 1 


ne vraiment l'impression de 
surveiller la place 'et le pays, 
dée que ces carreaux. sont 
peut-être des yeux attentifs, et 
e, derrière eux, on se moque 

é lui, cette idée et les cor: 
mertaires intérieurs dont elle 


su les nets agit peu à peu 


ettre, Mais puisque j'ai le plaf- 
de vous rencontrer, permet- . 
ëéz-ioi de le faire ici, de vive 


La journée avait été paisible 
‘apparence, ais l'orage 
des souvenirs recommençait à 
gronder dans l’âme du jeune 
homme. HE 


pour constater de visu le fait 
historique”. ARR 

La cut luliséme Le voix et de tout mon coeur! 
L'inslituteur raillerait-i1..? Cela! , L'abWé Lon el regarde à 
paraissait bien  invraisembla: | droite, à gauche, inquiet pottr 

… Et ce serait l'effondrement | #0n interlocuteur. 

immédiat de la bonne -opin + Vous n'avez pas peur. car 
u’on avait de lui au. presby-| enfin nous devons être telle- 
fre! + ment observés. ? 


— Si, Monsieur le Curé, j'ai 


sur les nerfs d'Olivier, tant et 
si bien que, sexcitant tout seul, 


Un instant, elle tournoie dans il en ive à se demander ce 


Mais non! Le üoute n’esi 


allée, conduit à jrotte de |c ù i étendait enfer-|;4 vide doven: : n W’il pourrait fair u - 
(a vallée, conduit à Ta grotte de combat DH  b enfer-| ic vide, devenant plus infime, | broyait du noir comme aux trèr une bonne fois que. désot: plus permis! Il n'y a, pas|ine frayeur. er 
a Sorcière, grand -m) plus misérable encore, à mé-| plus mauvais jours de-sa-vie. |mais toutes les accusations res ombre cn er ans le sa-! Et, d'un geste non équivoque, 
À cel endroit, le paysage de-|' Misérabies prétentions, sub-Tsure qu'elle descend sur les bas- |" 1e "hose surtout l'écoeurait, |tehobt au-dessous de le réalité lut très caractérisé que Jupe Olivier désigne les trois étages 
vient dantesque, - | mergées par Ja réalité des cho-} fonds, où elle s'abime dans lefsssnit de sentir la totalité.de.sa |: Lancé sur éêtté dois: le 6 vs homme LES seconde fois, de Licols, et la terrasse en co- 
Partout, des éboulis de pier-| ss! $ lit fauve des lointaines fougè- situation à la merci d’un ingon- | homme dévait tronter di ps pa Rent pu liquement M es. 
res émergeant, avec-des formes! - Assemblage factice de four- |" 1 | nguet. LS — Je crains que Mille la Di- 


ses énormes, surtout-s'il - était 
servi par les circonstances. 

Ce fut ce qui arriva. | 
Au moment précis où tous 1 
enfants, éomme une volée d'im- 
patients moineaux. avaient les 
regards sur leur maître. dans 
l'attente de l’ordre dé se disper- 


R nu qui l’observait là, dem! m- 

étranges, du, .moutonnement!|inis prétentieuses, posant pour | Olivier secoue la tête, comme bre, interprétant ses'act d'u. 

sombre des ‘fougères. Partout,!connaître le tout du cadre où|pour chasser jusqu’au souvenir | ne façon définitive; et les trans- 
des arbres étendant, sous lejelles évoluent! Alors que der-|de l’abominable chose... [M ne|portañit sans contrél < cu 

ciel, des bras énormes, tordt@| rière elles, autour d'elles, . par. | veut plus y penser davantage. | tribunal, qui, lui aussi, jugeait 

ur les vents, calcinés par. les} tout, est l'immensité du mon- C'est fini! *ela n'a jamais ex-|sans appel, et exécutait sans 

incendies, verdis, argentés tour! de physique, l'immensité plus | isté!.… merci. j 


à tour par les mousses et les li-| grande encore du mondé mo-| : Mais! en revenant, les veux!  Céci, en son âine droité, il ne 
chens.. Le sol lui-même, déchi-|ral!.: C'est, après un sommet, ; 


Nr à ne N'ed voie pas | 
° nctement avec vous. : É 
pbres font un peu d'ombre, ét 
f e est myope, la chère  en- 
ant! Alors, en bon collègue, 
{e voudrais lui faciliter sa vi- 
aine besogne.. 


. æ-Bonsoir, Monsieur r- 
er L... répond l' HE 
q en 


Et quand of a bien vu les 
fous mains s'étreindre cordia- 
ément, Olivier $e retoufne vers 
ses petits gâs: Me 


s è L fixés sur le ciel qui prenait des |ladmettrait jamais! ser, M, le 6 :; — Maintenant, mes enfants,| : — je vous assuré, je ne com- 
Le de racines; rend sous le} un. autre sommet... après une {{üns délicats dé Der e, le jeune!  Onse bat volontiers contre) place, Ph dr er Partez et soyez bien sages! sh Prend pee éd à 
,PieŒ un bruit de mystère qui ligne d'horizon, une. autre ligne! homme -s'apercut tout d'un |un ennemi qui-se devant |entier à une revue qu'il lisait | Comme tude;. on sentait} — Ablc'estjuste… Vous igno- ‘2. 
résonne étrangement au milieu d'horizon se révélant aérienhè|coup qu'un inéonnu ptiaiten|vous.  Mulécavdif sat? cémselavec attention. | es Dre PES l ‘140 
de œelte solilude lointaine où} dans la brume lointaine, mais | jui : “O Cause suprême des.cho- H'obséssion lé guetté..|. Olivier le laissa peu à: 5 Mais quoi? à: ‘0 
ne.se hasardent que les feryents|en laissant encore soupçonner |ses. 6 Dieu !..., si tu éxistes.…, si] Qui sait? peut.êtée les | s'approcher de lui, et, quand il]. Tdus les réattr Hé Dies  ÿ À AR | 
: dé la forêt. : :T_ [d'autres, invisibles, même dans | tu me vois. si du fond de ces | yeux ch Ux\de cette ini ra-|ne fut plus qu'à quelques p rent, mais : lentes ds Eonde es Len Atteui er 1 
Olivier s'arrête ün peu, ’#e]la luimièrp, au regard qui les ‘espaces qui m'effurent, tu t'inté ble disninis RE La soir, Monsieur le . hic dé LE =. de, |: 
te à bre. a ; iè 3 ‘ ‘: À oix © 7. NO ® | D. à 


sentant tout pllit, dans cètte na-|cherche. : 


boite Linemnmgs oié Di mouton Nu STE dE 9. 2 Tea rte 


renrre LA, pa 


que | je 1 s le sû a 


LA à. à 
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reçues de Paris an. 
que la situation causée par l'at- 
‘intransigeante de l'Italle a at- 


lieu de véritabies etes 2 
Versailles qu'une- preuve de mauvai- 
foi et une manoeuvre manifeste pour 
ssayer de gagner du temps. i 
:, VEcho de Paris dit: “Les gouver: 
nements alliés et associés sont déter- 
minés à ne pas accepter de personna- 
ALL subordonnés, et l'Allèmagne sera 
uvertie immédiatemert qu'elle doit en- 
voyer des délégués investis de pleins 
foüvoirs pour conclure la paix, A leur 
arrivée à Vérsailles, la première: pro- 
/ cédure sera de leur demander la preu- 
ve qu'fls possèdent de tels pouvoirs.” 

Le Gaulois, indigné de ce qu'il ap- 
pelle “l'impertinénce du coup de théà- 
tre de l'Allemagne” qu'il considère 
comme un refus de signer le traité de 
paix, dit: “C'est le maréchal Foch qui 
brononcera le dernier mot." 

Sécret compl 

Paris, 22, —-Les derniérs prépartifs 
poür recevoir les délégués allemands 
‘à Versailles et pour leur communiquer 
les tr&ités de paix pourvolent au secret 
complet; 


ts de la Grande-Bretagne, 
et l'Htalie, les trots puissan- 
signataires du traité de Londres 
6 à Londres en 1915 avant |’ 
de l'Italle dans ja guerre du ed 
Alliés, étaient en conférence et € 
le président Wüson était absent, 
aussi qu il serait absent y 
pourparlers seraient repris à 


RE RE PO 2 D 
7 | ne: 
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“4 


nd 


Pa ; 
_ 
bi son 
sa 
absence 
u 4 re attri- 
au que les Italiens _ basent 
réclamations air ce trafté. 
Endbyés allemence, à Vertailles 
Le dépit de l'avertissement envoyé 
À l'Allemagne par la conférence de ja 
que les délégués qu'elle doit en- 
à la conférence de paix ne dol- 
, Not \paé étre de ‘ujmples messagers”, 
e & choisi des hommes d'Æ 
fat d'importance secondaire pour : se 
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+? 1 s'est opposé à la reconna 
traitésde 1 fur 1 
les” plus: és réc 
de l'Itali8, et s0 
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cependant publié pour annoncer que lé 
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À Demarrage et eclairage par electricite | 
{ —Consistant d'un générateur, d'un moteur 

k pour démarrage et d'une batterie d'em- : , 

‘ magasinage / FE 
' 


Un système électrique fabriqué pour les 
autos Ford par la Ford Motor Company 
du Canada à sa fabrique: fabriqué dans 
fe motèut Ford remodelé dans ce but. 


—Contrôlé de l'intérieur de l'auto même. 


Sedans et les Coupes 


Tous les modèles fermés sont mainienani pourvus 
d'installation type d'éclairage et de démarrage. n 


| InstallationsÿType sur les 
| 


4 Fébectricrté 
Ford Sedan $1,175. Foid Coupé $975 F 
(Compris instalation d'écisgégé et ëe démar rage 
\ électrique de Ford) Ces: prix on £o.b. Ford, 


ù ; Ont. r 
F; : Touie la produclion de Ford en ” Fa ‘d'installe- 
tions de démarrage el ‘d'éclairage à l'électricié 
le { ‘sera pendant un certain lemps aécaparée par, les 

_HONRE , | modèles fermés. 


et sujets à l'impôt de gu 


j° 
Vers le ler juin, néanmoins, on pourra, moyen- 


- Bat un Lu open obtenir, selon som choix, une 
' installañon de démarrage et d' éclairage électrique 
= + avec autos” Ford "Tourag" et Rosdsiers”. 

l Toutes les succursales dé Ford exlñbent mainte- 
nant Installations, je démas rage et d'éclairagt 
électriques de Ford. rNous espérons poktoir bien- 
tôt exhiber une auto avec insiallation complète 
Vous êtes ‘tous invités à venir voir, et examiner 


ces in stallations 


| Gotus Freres Litee les St- Boniface 
& Empson © Vendeurs Letellier. 
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un commurgiqué officiel sera, 
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l'exception de <e bulletin, tout sera 
au dans le ‘plus grand secret et des 


traités en ennemis jusqu'à ce que le 
traité ait été signé et toute relation 
aveé eux ‘sera passible dé poursuite 
devant une.cour martiale sous l'accu- 
sation d'avoir entretenu deé relations 
avec l'ennetni, 

» Læ but de cette précaution est, dit-on, 
d'empêcher Versailles de devenir le 
centre de la propagande ennemie, mais 
les rigueurs de cette surveillance se- 
ront probablement diminuées après les 
premiers jours. 

La délégation allemande à Spa a 
une large escorte militaire avec des 
gardes en armés, mais il est dit que 
les délégués à Versailles ne porteront 
pas l'uniforme afin d'éviter ainsi des 
frictione possibles. * 

Un plébiscite 

Copenhague, 22, — Des préparatifs 
sont faits en Allemagne pour tenir un 
plébiscite sur la question du rejet des 
termes äiù traité de paix offerts à l'Al- 
lémagn:, si un tel rejet est considéré 
nécessaire. Cette nouvelle est publiée 
dans lu Gasette de Cologne. 

Délégués choisis 

Copenhague, 22. — Le: ministre des 
affaires étrangères d'Allemagne, le 
comte von . Brockdorf-Rantzau “a an- 
noncé que trois envoyés seront . en- 
voyés à Versailles, le 25 avril, avec 
autorisation de recevoir le texte du 
traité de paix préliminaire. 

La délégation sera dirigés par le 
ministre von Haniel dont leè compa: 
gnous seront von Keller et von Ernst 
Schmitt, conseiller de légation. 

lle seront assistés de deux fonction- 
naires et de deux aides en chancelle- 
rie, 


ù 
MEURTRES ET PILLAGES AV 
MEXIQUE 


Les partisans de Villa continuent leurs 
brigandages.—Pendaison d'un maire 


El Paso, Texas, 23, — Les partisañs 
de Villa continuent à détruire les voies 
ferrées, à pendre les citoyens et ‘à 
Pilier les villes, si on en croit lex dé- 
clarations de mineurs qui viennent 


-1-d'arriver-du--nord-du Mexique: 


Is rappor‘ent qu'une bande de par- 


fret de vingt wagons jeudi dermer sur 
le chemin de fer Mexique Nord-Ouest. 

Hs détruisirent le pont à Santa Ysa- 
bel, précivitèrent l'engin dans la ri 
vière ct dévalisèrent le train des vi- 
vres qu'il contenait. 

A Sauceillo, Chihuahua, il y a quel- 
ques jours, Francisco Villa, Felipo 
Angeles et leurs partisans pénétrè- 
rent dans la ville et pendirent Baudero 
Düran, le maire. 

Ils donnèrent pour raison que ce der. 


êes citoyens qui cachaient dans lés côl- 
lines tout ce qu'ils possédaient. Ils 
péndirent aussi trois autres citoyens, 
pillèrent les magasins et laissèrent 
ensuite la ville. : 


mes m0. moment 


L'ANARCHIE REGNE DANS 
BUDAPEST 


On craint le pill 
Les Roumains-ont reçu l'ordre de 
Alliés de marcher sur la capitale de 
la Hongrie. 


Budapest, 22. — La ville de Buda-. 
pest traverwe une crise pire que celle 
du 3 avril, On appréhende une violen- 
te tendance à l'anarchie, si les socia: 
listes perdent lé contrôle sur les chefs 
bolchévistes comme Bela Kun et les 

chefs de la garde rouge.  On'craint le 
pillage, qui jusqu'ici a été content, 
ainsi que l'assassinat des vieux chefs 
politiques et des -aristocrates, 

On annonce que les Roumains et les 
Tchèques ent reçu l'ordre des Alkés 
de marcisèr sur Budapest, . Ceci aug- 
mente le malaise ici On est porté à 
croire que. les Roumains n'avancent 
que vour ‘occuper le territoire qui a été 
mis de côté pour eux par la note al 
liée du 20 mars, ce qui-a été * el 
de la démission du comte Karolyi, ex- 
premier ministre. 

Le fait que les communistes sont in- 
capablas d'empêcher les Alliés d'oceu: 
per les districts en question affaiblit 
l'influence de Bala Kun et déchaine 
une haine - violente contre- les Alliés 
parmi les Hongrois. 

Fabrication du matériel de guerre 

Londrés, 28, — Pour se conformer 
aux ordres du conseïl'des soldais et 
des ouvriers, l'ouvrage a été repris 
lundi aux manufactures de munitions 
et de matériel-de-guerre-dans Bud: 
pest et aux aluntours, dit une dépaobe 
de Viènne au “Ma”, 

: 

| VENGEANCE D'UNE CONDAMNEE 
} à ER #En 

Québec, 23 — Par dépit d'être obli- 
gée de payer-une ‘amende de 650, une 
femme est enîrée en cour de police 
d'ici mardi avec un sac de pièces d'un 
sou, “afin de leur faire gaguer l'ar. 
gent”. Le greffier de la cour compta 
les sods patiemment èt avéc un sourt 
re donne son reçu À la femme. 


“ » 4 
! No: 


tisans de Villa ont brûlé un train def: 


nier ne pouvait obtenir une rançon’ 


dans l'est et l'on dit que 4 Aflemands 
encouragent officjeusement le mouve 
ment, Î 
— BP NT SRE : _ ' 
LA: CRISE ITALIENNE 


Les Anglais quittent Fiume 
” Rome, 24. — Une dépêche de Flume 
À “L'Idea Nazionale”, déclare que-le 
contingent anglais quitte cette ville. 
‘La protection des consulats améri- 


n'en changerait pas un 


Cains en italie 


Paris, 24, — On rapporte que le pre- 
mier ministre Orlando, après avoir 
p'is connaissance de, la déclaration du 
président Wilson, aurait télégraphié à 
Rome des instruction à l'effet de faire 
protéger militairement les ambassades 
et consulats américains dans toute l'I- 
talle, Le premier ministre craint évi- 
demment de violentes: manifestations 
populaires. 

Manifestations à Rome 


Rome, 28, — De grandes démonstra- 
tions ont eu leu, hier soir, en cette 
ville, en ‘féveur de la reconnaissance 
des aspirations italiennes du côté de 
l'Adriatigue. Des foules nombreuses 
aortant ‘à aux des villes que 
l'Italie réclame, ont parcouru les prin- 
cipales rués de la ville, dans toutes les 
directions. Des députés ont prononcé 
des discours, réclamant l'annexion de 
Fiume, et demandant que le premier 
ainistre Orlando et le ministre. des 
affaires étrangères Sonflino se reti- 
-ent de la Conférencé de la Paix si la 
réclamation itallenne n'est pas re- 
connue, 


- Les foules ne se sont dispersées que 
fers le milieu dé la nuit. ; 

Plusieurs députés ont télégraphié à 
Gabrie] D'Annuünzio, le priant de venir 
à Rome à la tête des manifestants.’ 


La réponse D'Annunzio 


Fiume, 24. — Gabrielle D'Annunzio 
a enyoyé-le message suivant aux dé: 
putés italiens qüi l'invitent à aller-se 


mettre à la tête de l'agitation à Rome: 


“Celui qui est prêt à supporter nos 
actjons dans la guerre n'a rien à 
<raïîndre. - Je vous promets que vous 
serez victorieux au moment opportun. 
Veilleztet soyez silencieux." 


RO Eten 
DEPART DE LA DELEGATION 
ITALIENNE 


Le Conseil des Quatre est devenu te 
Conseil des Trois 
‘ PRES " 
Paris, 24, — Le Premier Ministre 
italien” M. Orlando, a adressé, hier 
soir, à M, Clémenceau, président de la 
Conférence de la Paix, une note an. 
noncçant qu'à Îa suite de la déclaration 
du Président Wilson, la délégation ite- 
lenne a âécidé de quitter Paris à 2 
heures, cet après-midi. ‘Le Vice-Ami 
ral Thaon Di Revel, ancien chef d'É- 
tat-major, est parti pour Rome et le 
général Armando. Diaz, commandatt- 
en-chef-des- armées italiennes, l'a suivi 
hier soir. ni 


Le :premier ministre anglais, M. 
Lloyd George et le Colonel House, 
croient encore à .la possibilité &’un 
compromis! mais tous les efforts tentés 
jusqu’ ici, sont restés vairs. 

Le Céhseil des Quatre, devenu man: 
tenant le sefl des Trois, a discuté 
toute la fôurnée d'hier les réclama- 
tions du Japon à Kiao-Chau, qui est 
une question non moins compliquée: 
que celle de: l'Italie. : Le Vicomte 
Ciunda et le Baron Makino ont plaidé 
la cauée du Japon à la séance du ma- 
tfa, êt le Dr Wellington Koo et. d'au- 
tres délégnés;-erlle dela Chine, à Ja 
réunion de l'après-midi. : : 

Le président Wilson persiste dans 
#on intention de retourner en Améri- 
que: le 20 mäi. 
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le mal de dos. 50 
la boîte ou six boîtes 
Chez tous les ou 
 Dodds Medicine Co. Ltd, 

Toronto, Ont. : 


. UNION ANGLO-FRANCO-AME- 
ME 0 1 RICAINE 


ghiare LL 


!’Paris, 24; — On dit que M. Lioyd 

George, premier ministre de la Gran- 

de-Bretagne, a approuvé sans réserve 

les décisions de M. Wilson et que le 

premier ministre Clémenceau les a 

qualifiées d'admirables, se qu'il 
ot 


On-explique que la raison pour la- 
quelle MM. Lloyd George et Clémen- 
ceau n'ont pas participé à cette décla- 


ration est due au fait qu'ils ont été 5 


parties signataires du traité de Lon- 
dres. On a aussi fait connaître que 
M. Orlando a préparé un document 


‘qui doit être présenté au parlement 


italien, Ce document n'a pas été ren- 
du public ici et on ignore sa teneur. 


_ ‘On a déclaré, mercredi soir, dans les}: 


quartiers autoritaires américains, que 
le document de M. Wilson a sujet de 
Fiume, avait été soumis par lui à M. 
Lloyd George et à M. Clémenceau, il 
ya deux jours. 1i l'avait soumis aupa- 
rAvant à la délégation américaine, qui 
l'avait approuvé. 


Démonstration monstre à Rome 


Rome, 24. — Une : imposante dé 
monstration a eu leu ici hier, les ma- 


nifestants ont parcouru lés principales 


places publiques en acclamant Fiume 
et la Dalmatie, ainsi que le premier 
ministre Orlando et le ministre des 
Affaires étrangères Sonnino à cause 
de leur attitude concernant les récla-- 
mations italiennes à la conférence de 
la paix. 

Les ambässades anglaises, françai- 
ses et américaines et Les bureaux: du 
journal socialiste ‘“Avanti” étaient 
protégés chacun par deux cents sol- 
dats afin d'éviter des incidents possi- 
bles 

{ 


LA JOURNEE DE HUIT HEURES 
EN FORCE 


, 
a 


Paris, 24 — Le. Sénat trançalÿ a 


adopté hier le projet de loi ouvrier, de ||] 
la journée de huit heures qui devient |] : 


maintenant en:force dans la 


France. 


toute 


LES ALLIES NE PERMETTRONT 
PAS DE PLEBISCITE 


Paris, 24. — ,La discussion des con-| 


ditions du traité /âe paix ne se prolon“ 


gera pas plus tard que le 15 mai après | 
que les délégués allemands auront été Îf 


appelés à les considérer, dit 1’ ‘Echo 
de Paris”, 
d'hui. \ 

Le. journal ajoute que les Allemands 
seront requis de signer le traité après 
qu'ils auront recu l'approbation de 
leur gouvernement et les alliés ne 


permettront point qu'un plébiscite-s01t-}Î} 


is sur cette qûestion. 

La presse se montre satisfaite de la 
manière rapide par laquelle on a apai- 
sé les troubles au sujets dela question 
de savoir quels délégués allemands 
devaient venir à Versailles. 

On tire la déduétion que la seule 
manière. d'amener l'insuec ès. de ces 
méanoeuvres-ditatotres de {A Därt des 
Allemands, c'est de leur parler claire- 
ment et avec fermet& 


On fait remarquer que: le.seul béné- 
fice, ei bénéfice il y a, que l'Allema- 
gue a pu tirer de cés manoeuvres, c'est 
de retarder de quelques jours-l'ouver- 
ture des négociations. 

La solution de cette question est at- 
tribuée, selon :la presse de tous les par- 
tis, à l'attitude énergique de l'Entente 
qui a. fait-un bon pas were le succès 
de négociatiohs qui doivent être en- 
treprises à Versailles, 


VENTE A OCCASIONS SPECIALES 


“pour Y'endpeit et Samedi les 2 et 3 Mai, 1919 


— nan ma ru ms nr 


. FOUR LA FIN-DE LA SEMAINE TOUS NOS RAYONS PRESENTENT DES OCCASIONS = 
SI EXCEPTIONNELLES QUE VOUS N'AIMERIEZ PAS PASSER DE VUE QUAND VOUS LES 
AUREZ EXAMINEES. SURTOUT NOS RAYONS DE PEINTURE, DE SEMENCES ET D'OUTILS 
-DE JARDINAGE OFFRENT DES OCCASIONS INSURPASSABLES. 


A CE QUE VOUS EN PROFITIEZ AUTANT: QUE POSSIBLE. 


| 
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|  DISTRIBUEES A DOMICILE, POUR TOUT DETAIL DE CETTE VENTE na ETVOYEZ | 
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Magasin 


dâns son numéré aujour-|}hf: 


Téléphones ‘Main 878-879 


LE ES SAM A LIQUE € ee EncCoURAGEZ à pk ANNONTENRE 


la ligue h 
| nations même si la clause des ra- .Manufscturier de : 
de pate MOOPEÉE Dar 1e CONTE | MONUMENTS FUNERAIRES 


En marbre et en granit 


Travaux de cimetière, lettrage, et: 
ue le Japon avait informé les autras 


délégués que le Japon n'entrerait pas 470%, RUE DESMEURONS 
‘| éans la ligue si la clause de l'égalité SAINT-BONIFACE : ae PE 
des rates n'était pas reconnue. Lire ag TA, Main . s47 


LES .PRISONNIERS" ALLEMANDS 
: DANS LES PAYS ALLIES 


s ‘ 
} 
: 


à - SA 
: Amsterdam, 24, — Le. “Frankfort ! 

Zeitung” dit que les plénipotentiaires ! 
allemands ont reçu l'ordre dé ne pas | 

signer le traité préliminaire de la paix | 
à moins que le retour immédiat et: sang 
conditions des prisonniers de guerrè 
leur soit promis. 


a —— 2 — 
LES ALLEMANDS A VERSAILLES 


“ 


Paris, 25. — Les courriers officiels 
de l'Allemagne qui devancent la délé- | 
gition allemande, sont arrivés à Ver: 
sailles ‘aujourd'huf. 

Les Allemands ont faft le voyage par | 
train spécial à partir de Creil, près de 
Compiègne. . Ils ont: été reêus à Ver- 
sailles par le colonel Henry et autres 
diplomates français. On.les a conduits 
à l'hôtel des Réservoirs, qui à été 'as- | 
signé à la délégation allemande com- ! 
me résidence durant son séjour eh) 
France. ; 


W. J. BARKER 


Entrepreneur de 


nn | 


Tableau en 9 couleurs 


La charge victorieuse du 22e Bataillon ca- 
idien-français à la bataille. de Cou-celette. 
Reproduction de 
r le fameux artiste | 
1.00. franco. Dre L 
Imprimerie Canadienne, 814 Pa- | 

P. Q. | 


imensions : 22x28 pouces. 
péinture. À l'huile 
E.-M.. Gartlain, : Prix : 
bon pôste à: 
Pirieau, 


M ontréal, 
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Billets dé Fe Fi re pour | 
oies destinations | 


CANADIEN PACIF IQUE 


LA PLUS GRANDE VOIE FFRREE DU MONDE 
BILLETS POUR TOUTES LES LIGNES DCEANIQUES. * 


ANTONIO LABELLE | 


Bureau: Portage et Main 
Tél. Main, 870-371 


Rés.: 110 Aulneau 


| 
- Tél. Main 4437 ..” 


SE Rires Met de 
OBTENEZ L'ARGENT 


Nous voulons des fourrires de tous genres 
_ el sommes prêls à payer pour le plus haut 
Prix du marché: Tarifs elétiquettes gratuits. 


Demandez-les immédiatement. 


H. YEWDALL, Gérant 


WINNIPEG, MANITOBA 


44—50 W.28th STRERT, 
. NEW-YORK. 


ALBERT HERKOVITS & 80, 
Références: Toute banque Londres 


ou agence commerciale  - à … Paris re à Moscou _ | 


POUR S'ABONNER 


Veuillez PER ci- inclus la somme de. 


RpelTne le -an d’abo ent à la LIBERTE et 
veuillez m'envoyer les deux billets de-50 sous aux- 
quels j’ai droit. 


Signature : 


Paroisse 
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LISEZ LES AFFICHES 1 


LA MAISON BLAN CHE | 


| _ 1335 Ave. Provencher 
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à rayons 


Nine .St-Bor iface, Mis. 


Art Man, 2 ar 28 ie 
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$ 


"de l'école -dù soir, sur le sujet. : 

‘ . “Soyer des hommes! tel est le 

» Æénéral.à-cette heuré dé tristesse c 

. les: volontés font défaut, où les garac- 
tèrei sont Ai rarés, où la vertu ‘est: 
éprouvée, e 

* Sols homme, “enfant, dit la Sainte 

. Éxlise; deviens ce er chrétien, ce 
eau soldat du Christ qui, bravement, 


3 he 


EE ere ten ceu- 


‘ mon honneur sauve-moi! 
* moi des ns 
. non snéantissement et ira ruine. 


> 


_#e rapprocher aussi près. qu'il. [274 po 


‘ sible à l'infirimiité dé notre nature, du 
‘üù 


- divin Créateur, 


, ‘aurait étre un vral chtétien et per 
. COnséquent un homme «i l'on ne se 
rapproche point de Dieu-qui ‘est le 


* guide et le.soutien-de notre humanité. 


Pour étre un hogime, il: faut s'élever 


| nüdessüs de cette nature basse ët Cr: 
rotmpue, -. 
Dieu a “fait lé coeur = l'homme com: 


fne_les fleurs, pour s'épanouir, Et s! 


; Vous voulez être vraiment hôtmme, bri- 
se2 les horizomé de l'égoisme. 

Ouvrez, dilatez votre coeur, un coëur 

large et généreux dans sex pensées, 


. dans 500 amour, dans sû toi, dans ses 


aspirations, dans les services qu'il peut 
rendre.  Souvenez- vous que c'est grün- 


dir que se donner, pärce que c'est le 


‘, caractère de la force et le signe de l'a 


à 


: dent; 


+ 


nn 


É SAINT-ALPHONSE 
ske 


bondance, ef 11 n'y 4 pas d'appauvris- 


‘ sement à cräindre, La lutte, on vous 
. d'a dit, est le partage de. tout, homme 
vous serez en butte 
aux 


iC:-bas. : Souvent, 
adx contradictions ans nombre, 
incesauntés épreuves qui vous atten- 
mais alors rappelez-vous que vo. 
tre devoir: avant tout eët d'être chré- 
. tien, c'est-à dire patient, large, bon et 
_#énéreux. 

| Pulsxregardez le “ei. jà seulement 


vouttrouveres les impulsions vraiment 


tortes| et généreuses. 
Elevez-vous_ jusqu'à Dieu, vivez du 
ciel, Dieu est le principe le plus haut 


- et le guide le plus sûr qui doit inspirer 


tous nos actes, [C'est vers lui qu'avant 
d'agir nous devons lourner nos pensées 
. et 068 regards, (C'est. jui qu'il faut 
interroger sur nos/devoirs et nos”ver: 
: tus, c'est de lui que nous devons. at: 
tendre Ja lumièré'et l'impulsion: 

Ici-bas on rencontre fort peu de. no- 
-bles pensées ‘de grands dévouements, 
parce que les hommes se fient trop à 
eux-mêmes et pas-assez en Dieu. Alors 

à 1ia veulent gouverner, imposer leurs 
idces qui trop souvent, hélas! ram 
* pent et se traluent dans la boue, 

Oui, regafdez le ciel; là vous com- 
prendrez le devoir, vous y puisérez la 
force de l'accomplir au mépris des mé- 
chants. Ce qui fait la grandeur, la 
beauté et pre sque la divinité üe | hom- 
me, c'est la vert 

Jésus en venant sür la terre a fait 
“le !a vertu le devoir et la grandeur de 

{tout chrétien. A sa suite, nous devons 
ôtre des héros, 

Donc, en ‘face de la croix, en farce de 
, l'Evangile, en face du tabernacle, il ne 
reste plus à vous dire: Soyez des hom-: 
mes, mats soyez des chrétiens." * 


a 


C'est avec plaisir que nous 
*ons le Frochaix mariage de 
Alexandrine Cossin avec M. P.J 


annotr 
Mile 
Hal 


4, emans, marchand de Swan Lake 


. passer le jour de Pâques parmi nous 
Elle retourna à Notre-Dame de lour- 
des lé lundi. 

d D LI L 

Tous les fermiers ont commencé à 

.travailler sur la teire, et tous K'em 

“pressent de faire leurs semailles 


; 
LEE . 


Toutes ‘lès pensionnaires sont ‘reve: 
tiues de leurs vacances ‘de Pâques, 


- pleines de courage -pour-reeemt#hencer 


‘leurs études, 


Æ TR 


.: Mlle Alesandrine Cossin à été/pas- 

ser la semaine de Pâques à Winnipeg, 

par affaires É 
: FULL MERS, 


Quand, quelqu'un pre de chez 
lui ou change de lieu de résidence, il 
fait preuve de sagesse s'il met dans 
sa malle une bouteille du Cordial pour 
Dysenterie de Kellogg. Des change- 
wehts dans le manger et le boire peu- 
vent en certains pâys où il n'y a.pas 
Je médecin causer une attaque de dy- 
senterie. 11 a alors à sa portée un re- 
mèdé qui tiendra tête du mal dont il 
pourra triompher sans difficulté 


Importateur. de 
: MONUMENTS 
:FUNERAIRES 


eo. marbre et gra: 
nit, PEER, etc. 
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NORWOOD 
. + Mel M. 7108 


Oui, siuve- 
de éeux, qui .révent 


Et qu'est-ce qu'étr? un homme? Cat | 


203 AVE LORNE |: 


Les affections csaéiéss sontpres- 
que toujours là produit d'un HAUVAIS 
t du rein qui faÿlit à 
éliminer lus’ fmpuretés du sang. Le 
travail du coeur devient alors trop, dif. 
fcile.s'ii doit pousser dans tout Vor 

ganteme un éang lourd+d' impuretés: ki 
en te donc de la faiblesse et de le 
mal d 4 

Le: symptômes du mai dont souffrait 
Mruëe Brewer démontre que ce mal ve- 
nait du rein. “Je soufffais de rhutma- 
tisne, de gravelle, de raideur aûx ar. 
;|ticulaétions, de mal de dos et de mal 
de tête, dit-elle, J'étais nerveuse et 
més membres étaient enflés.  Le:soir 
j'avais des démangeaisons - -et 
ee hauffafans de l'épiderme. Après 
qu'un médecin eut failli j'essayal les 
Pilules: Dodd. pour Je rein. Je dois 
confesser qu'elles m'ont fait un Lee 
bien ” 

Les Pilules de Dodd_pour le fèis, 
50 sous la boîte ou six boîtes pour $2-0 
Ghez-tous les marchands ou: /The 
Dodd's Medicine Co. Ltd, Toronto, Ont. 


—_— CE — 
.FISHER BRANCH: 


Mile Olympia Maheu vient d'inter- 
rompre sa classe pour trois senaines. 
C'est Je mauvais état des. chemins qui 
a conduit et les commissaires et l'iris- 
titntrice à prendre cette sage mesüre 


Le 16 courant notre paroisse perdait 
un de ses patriarchés bn la personne 
de M. J. Gamache qui, déjà abattu par 
l'âge, —-car il comptait près de qua- 
tre-vingt-cinq ans, —- et par les intir- 
mités de la vie, a été visité par l'ange 
de la mort et ravi à l'affection de tous 
les siens . A 

Durant le coûrs de 6a ‘maladie, le 
disparu recçüt de fréquentes visites du 
ministre de Dieu, Aussi nous osons 
éspérer que son âme reçut du Supré- 
mé Juge un très favorable accueil, 

Aux familles Hudon et Gamache, 
spéciajement éprouvés, nous offrons 
nos meilleures sympathies, a. 


4 LA A | LL . H 

Mile Amanda Lapointe, ménagère 
chez notre bon curé, a/ été appelée au 
chevet de Mme J. Lapointe, de Sainte- 
Agathe, «a belle-soeur ARTS seat 
maläde. 


me ) eg en 

Dans la belle et;riante matinée du 
lundi de Pâques, M. Onésime Bruneau 
unissäit sa destinée à Mlle Aurise 
Bouvier, tous ;les deux de cejfg pa- 
roisse. Avec les époux on remarquait: 
MM. Eusèbe Bouvier et Albéric Bru- 
neau, pères dés mariés, et Mlle Emma 
Brisson remplissant le rôle de fille 
d'honneur/M. Conrad. Bouvier remplis- 
sant celui de ‘garçon d'honneur. 

La cérémonie nuptiale présidée. par: 
aotre dévoué pasteur, M. l'abbé Leroux 
eut lieu à 4 heures... Dans sa délicate 
robe de soie bleue, élégamment garnie 
avec du crêpe de Chine et de la den- 
telle de soie blanche, artistiquement 
ouvragée, la mariée paraissait bien 
être, dans: toute sa gracieuseté,. l’heu- 
reuse élue du jour: 1e repas dû midi 
fut donné chéz les parents du marié. 
Au souper; ‘doné ‘chez M. Pouvier, 
bien nombreux furent 4es convives qui 
prirent part aux mets délicats, prépa. 
rés pour la circonstance, et bien Joy: 
euse et bien éveillée fut la soirée qui 


:.| noue devons remercier. - 


-des |" 


; 


“Fs'habitie À'ces exploits comme à des | 
our choses très naturelles Cependant dr 
«.|ne peüt résister au plaisir d'ajouter. 


HUF nos se 
cès, malgré son de, il Dune po 
compter” ‘Non contedt de s'occuper de 
nos intérêts spirituels, fl avait égale- 
meñt à coeur les intérêls matéfiels de 
la paroisse, et si nous avons la “malle 
quotidienne" aujourd'hui, c'est Jui qui 


Le séjour de Monsieur l'aumônier 

parmé nous portera de bons fruits, j'en 
suis convaincue, .-et'1l restera . bien 
longtemps gravé dans la mémoire de 
ceux qui ont pu apprécier ses grandes 
qualités . ‘d'esprit, dé coeur et d'ama- 
bilité. 
Enfin, puisque Miiimiqueur a parlé, 
il faut bien se résigner. - N'oublions 
pas là dernière requête que Monsieur 
l'Autmôniér nous a faite, de prier pôur 
lui afin que le bon Dieu le bétmisse 
dans le nouvel emploi que’ Monseigneur 
va lui confier, : 

Espérons que Monseigneur n'oublie- 
ra pas Sainte-Rose et. nôus enverra 
bientôt un prêtre chpable de le rem- 
placer et d'aHéger ainsi le travail de 
notre digne curé. # 

RESIGNEE : 


: LAURIER 


 thqpmde 


-Nos institutrices, Miles MacMaster, 
Marie-Louise et Gabrillé Trottier, jou- 
issenteaniplement ‘de leur vacance de 
Pâques. Il fait si bon de s'amuser. et 
se reposer parmi lés siens. 

LZ ® + = ; 

Mlle Léontine Grégoire, institutrice 


à Grande:Pointe, visitait &eé jours der 
niers, Mlle G.-B. Ttottier, de Laurier. 
ù D . 4, 26 | 284 LT 

Le Canädien-Nord vient de nous don- 
nér un agent de nuit. Ce n'est pas de 
trop. M. Herause, toujours si empres 
sé À répondre aux besoins des parois 
siens, pourra ‘efin rendre du repos 

L #6 0: 5 

Nous venons de pérdre dans la per- 
sonne de Mme Plessis, décédée le jeudi, 
saint “âernier, une de nos bonnes mè- 
res chrétiennes. Elle laisse son mari 
et six enfants: qûi ne tarderont pas à 
peatir amérement la perte IFrépera ne 
qu'ils wiennent de subir. 

Depuis plusieurs mois elle 
avec résignation, attendant 
ment le dénouement fatal. 

Ne pleurez pas; ele jouit 
meflleure, Avec vous nous 
Nos sincères sympathie, : 


a ‘souffert 
paisible. 


d'une vie 
pleurons. 


. L_ L] 

M Raymond Trottier, de la Banque 
Royale, est'en ce moment au ne Son 
de sa famille, 

LL . LL 

MM. Duruiséseau et Beson sont devé 

nus propriétaires dâns notre village, 
- re LL . 

M: Honora Gamache est à construire 
un grand garage, afin de faciliter les 
nombreux voyageurs! toujours  dési- 
réeux de mettre leurs chars. à l'abri. , 

& Ra er .. 

Les semences ici sont comrmencées, 
et nous espérons <qué’ vers le 15 mai 
prochain tout le blé sera en terre 

L1 * . L] 


Les paroissiens de Laurier ne veu 


se-Ternine QU'A l'aurO0re: AU jour 
suivant 

Ce même matin, les heureux maris 
prirent le train pour aller. visiter leurs 
parents et leurs amis, établis dans dif- 
férentes paroisses de la province. 

AUX houveaux' mariés nous souhai- 
tons bonheur et prospérité, 


* 
sé “pie : 


Nous salüoôns avec plaisir l'arrivée 
de notre ami, M. Jean Bonin,, #1, après 
une courte 4isparition nous revient 

accompagné d'une charmante et'aima- 

ble compagne, bién connue sous le nom 
de Mlle Anna Laporte, autrefois d'in 
wood. # 

Les denx époux arrivèrent dci le 21 
da courant, et ils eurent une chaleu- 
reuse réception de la part d'un grand 
nombre de parents et d'amis, réunis 
dans la maison du marié, et tous bien 
disposés à passer l'agréable veillée, qui 
ne se termina qu'à une heure avancée 
de la nuit. : 

Aux nouveaux mariés nôws souhai- 
tons un avenir tout de solefl et, très 
prospère. Ni 

L LL L 
- Estimés célbatatres. de Fisher, 
Branch, suivez l'exemple que l'un des 


vôtres vient de vous donner. Ne dites 
pas: “Il est trop tärd!"” Ecoutez: 
“Mieux vaut tard que jamais.” Ce n'est 


pas de l'imagination, c est le proverbe 
_jaui le dit. x 4 


2m + — 
SAINTE-ROSE DU LAC * 


7 La paroisse vient de subir une perte 
qui s'y fera jongtemps sentir. Ce n'est 
pas une. fictime de l'influenza, non: 
mais un ordré de Sa Grandeir Mgr 
Sinnott, qui nous enlève le cher et-es 
timé aumônier des Soeurs: M. l'abbé 
Dumoulin. Monseigneur aurait, pu, ce 
me semble, us. envoyer Un autre 
“oeuf dé Pâques”, ‘car c'est le jour de 
Pâques que M, l'aumônier, après urie 
très intéressante et historique instruc- 
tion sur la fête ‘du, jour, nous annon- 
çait, non, sans -quelque émotion. sou 
preneie départ. : ' 
Ce /départ si inattendu est très re- 
gretté: Oui, regretté, je répète le mot, 


or, én perdant M. l'aumônier, nous 
. Jerdons 


d'abord We bon père dpi 


Jehand de Saint Georges 


AT > 


ent plis rester en arriére. BA PrEU 
c'ést que les travaux pour des pat 
toirs en ciment sont commencés. Avant 
bien longtemps on nous parlera de 
beaucoup d'autres améliorations. : 
Ayons beaucoup d'initiative, soyons 
actifs et nous marcherons de l'avant. 
2 D — 
SAINT-GEORGES 


Le jour de Pâques, après-midi, M. 
l'abbé-Rioux-est-aHé rendre visite aux 
RR PP. Oblats, de Fort Alexandre. 

pe T'ES * 

Le jour de Pâques, M, Léo Sbanus 
était assez bien pour faire sa première 
sortie. Il ést venu rendre visite à = 
l'instituteur de l'école Léonard, ,; 
après le souper chez M. JB. Chèyre. 
ts, = 


L£ . . + 
Dimanche éeruiwr, M. e* Mme J.-B. 
Chèvrefils, Eléonore Chèvrefils, Adé- 


lard Chèvreille, Milé Angèle Chèvre- 
fils et Mlle Meralda Côté, l'institutrice 
du village de Saint-Georges, ient 
les hôtes de M. Philorym Vincent, 

L_£ LL r® HE è k 
. M. S Bouiltièr est part! pour allef 
demeuref. à Victoria Beach pour la 
saison d'été. M. Boufitier.a été gran: 
dément éprouvé en perdant ses deux 
chevaux sur ix-rtvière WINMIpeg. Il a 
tout perdi dans un instant. 
3 - d---8. "0 

Le lundi de Pâques, M. l'abbé Rioux 
a été l'hôte de M. Jos. Papineau, mar 
Etaient pré. 
sents: M, Edmond Bouiltier, de Vic- 
toria. Beach, M, Flint, ingénieur civil 
de Winnipeg. ainsi que Mlle G. Rioux, 
soeur de M. le Curé et M. Osids Pa: 
pineau-ei-sa jeune dame 
Nous somiies héureux dosstoatr 
que M. le Curé a reçu sa boîte de 
dinges sacrés de la Société des Eglisés 
Pauvres, Ce Toronto. 

La rivière” Winnipeg est majutévant 
libre de.son manteau d'hiver -Neus) 
pouvons nous promenèr sur cette ma- 
gntfique rivière qui est le plus bel or: 
nement de ia paroisse de St-Georges: 

Les fermiers ont commencé leurs 
labours du printemps: . Tous les gers 
sont dabs leurs Ohamps occupés à 
préparer leur terrain pont pret: We 


F sac RE sn. 
Estrait ds. journal de Françe: . 
* Exploits et aventures d'un soidat 


dats sünt des choses si rourantes ‘à 
l'heure actuelle : on en Cite, chaque 
Jiour, de si nombreux exemples, qu'on 


une pags au livre glorieux de tous les 
actes de patriotique dévouement, que 
nous vaut la campagne : actuelle. 
Voici l'histoire: x è 


Ses parents s'étaient expatriés, voilà 
plusieurs années, pour se rendre au 
€anada, Avec son père, le t Eu: 
gène, Lagoutte avak faft l'apprentis- 
sage de la rude vie de trappeur: et, à 
Ja chasse d'aniniaux à fourrure, ce 
jeune homme:avait aû quis, avec une 
forte peu ordinaire, une habilité de 
tireur, une sûreté de Coup d'oeil, ‘un 

t de décision” qui se manifestent 
dès son: arrivée au régiment, Incor- 
poré.. quelques ‘semaines après, avec 
les ‘recrües.de sa closse 1913, il éton- 
ha ses chefs par sa. résistänce à la 
arche, par les résultats de son tir, 
par £a souplesse à franchir tous les 
obstacles É j É 
‘ Dufänit deux mode campagne en 
i'Isace et en Lorre (1914), il fut 
blessé une première fois, 26 août; 


le 


28 11 était blessé à 
nouveau, à Xafervilier: : le .29; t| tut 
fait prisonnier, avec d'autres blessés, 
et tous ses cümarades: le 31 {l se dé 
barrassait d'une sentinelle prussienne, 
en la désarmant par surprise, êt en la 
rendant inutile d'un coup de crosse. 


Eugène était repris le surlendemain 
avant d'avoir pu reg: xgner nos lignes, 
et ramené en arrière, à Lorquiñ. 

Après s'être cocérté avec trois ca: 
marades, il tua encore la sentinelle 
d'uncoup de poignard; puis il réussit 
à $e dissimuler et à s'enfuir: Dans 
leur course, deux des fuyaïrds furent 
tués par les Prussiens: lancés à ieur 
poursuite: un autre disparut, ‘sans, que 
Lagoutte put savoir où il était passé. 
Quant à lui, il réussit à rejoindre les 
troupes francaises; non sans avoir es- 
suyé plusieurs coups de’ feu qui. le 
blessèrerit, alors qu'il traversait une 
rivière, à la nage. 

Ses 13 blessures le firent évacuer; 
il est au dépôt de son régiment, Quoi- 
que les médecins ne l'estiment pas 
encore assez rétabli, ce lion, blessé 
mais non vaincu, veut repartir an 
front du combat pour démolir encore 
les boches 

(N.B—Les parents de te vaillant 
lutteur résident: à Criekton, paroisse 
du Lac Pelletier:-et ils l'ailendent sous 
peu, plein de santé et de vie, après 
quatre ans de guerre, _Nos souhaits de 
bienvenue.) è 


. L À , 
LE PROCHAIN CHEF LIBERAL?, 


à se battre, Le 


ché .au mystère de la personnalité 
éventuelle du futur chef libéral, celui 


qui doit sortir de l “explosion de: d'été! 


prochain. De plus en plus, ce “‘pow- 
Wow" prend lés allures d'une course 
entre Cinq ou six concurrents, dont les 
voms flottent, portés €hacun par un 
-courant plus-ou moins fort de popülä- 
rité passagère. Ces noms sont actuel- 
lement les suivants: Martin, Macken 
zie King, le juge Riddell, F. Congdon 
(ancien député du Yukon), Graham, 
Fielding, A. B. Hudson, de Winnipeg; 
il convient d'ajouter le nom du chef 
actuel de l'oppos (M._D 

Kenzié, qui rallie ‘des suffrages de plus 
en plus convaincus, 
breux, par la fâcon prudente dont il 
s'est jusqu'ici acquitté de &es nouvel- 
les fonctions. 

11 est bien certain que l'ancien juge 
néo-écossafs; appelé cette année au 
premier rang, dprès avoir reçu le deu. 
xième rang l'année dernière des' mains 
de son chef, ne manque pas de qualités 
personnelles capables de justifier une 
certaine. dose-de popularité. On le 
rencontre, ‘durant ‘les vacances parle 
mepñtaires, faisant tranquillement l'u- 
ne de ces promenades hygiéniques que 
les Anglais appellent une ‘“constitu- 
tional" et qu'il. paraît aiméèr à s'offrir 
seul, en homme de réflexions plutôt | 
que de parole, $emble-t-il; ‘en tout cas, 
c'ést ainsi qu'on a pu le rencontrer ces 
jours dernier autour de l'hôtel consa- 
cré au parlement, jouifsant des pre- 


mièrs frissons printaniers et du chant |: 


joyéux des grives et des merles reve- 
nus pour l'été, 1] apparaît comme un 
monsieur ‘Correct, 
Ja soixantaine, coiffé d'un chapeau me- 
lon; il fait quelques tours, et puis re- 
tourtie au bureau dans lequel flotte le 
souvenir de son célèbre prédécesseur, 
et où'se voit encore aussi 18"£rand 
portrait à l'huile d'Alexander Mackern- 
zie dont M. Laurier n’a jaïma!s vau{u se 


‘| séparer, en témoignage de reconnais- 


sance envers son premier maître dans 
la politique, Ne peuton voir une sorte 
de prédestination dans la série de cir- 
constantes qui ‘ont amehéoçes deux 
Mackenzie, l'un à ouvrir: l'autre :à 
ciere la brillante carrière qui vlent de 
prendre fin? Entre ces deux Ecossais, 
celui du tableau et celui qui entre ét 
va s'asseoir dans le siège abandonné 
pour toujours, une grande page de 
l'histoire nationale s'est écrite; les 
McKenzig vont-ils continue? de s'y: me. 
leräce point? % , 

On pourrait noter ic} qu'il y's dou- 
ble CHance de réalisation à eètte théo- 
rie, puisqu'il est - question aussi de M 
Mackenzie King; 
des-noms prédestinés! : En totit ces, 
avant de nous séparer du chef provi.. 
soire, disons que sardéputation a gran: 
di: nôtäblement depuis qu'il exerce les 
fonctions suprèmes : de son-paiti, à, 


‘cause de la prudened üoët À fait preu || 


PET 


NE r - me ul 
ce te 4 LI à # 


À nouveau chef affecte de pulaser sa pô- 


où | um badinage:si ot lui démande son opi- 


cela ne l'empêdha point de continuer 


Il en reste quelque peu pius d'atta-| 


sinon très nom- 


alerte en dépit de 


il y a évidefumers ÎF 


re en rm — mot 
. 


de la péronnalité de ce 
. Puis on à nommé te 
sorte d'aristocrate de ls 
| aucune espèce de 
: nous avons aussi 
: de plus le nom de 

À fut député fédéral et 


r élimination, il 
mble bien: ‘que Mchoix final se fera 
ackenzie King et 
drtes Ventes À 


cKenzie, avec de y 
lieu. : n'est 


veur de célmi du, 
Wutêtre qu'après ce 
Lesage sa 


pularité, car il parle peu: écoute beau’ 
coup et. se tire volontiers d'affeire par 


nion eur une ‘question publique. 


Mais ft ne peut pas ignorer le fait 
que son prestige à° plutôt grandi que |- 
difninué ‘depuis quelques semdines, et | 
il est aasez facile de comprendre, et 
dé constater, qu'it ne lui déplait, pas 
d'être compté par un certain nombre 
comme l'un des candidats. possibles, 
et non des .inoîns favorisés par les 
chances de succês, à la conservation en 
permanence de l'honneur qui lui est 
échu -inopinément aux preiiers Jours 
“spÉsTo. - 

Au surplus, et pour compléter cette 
esquis® bien, incomplète, il faudrait 
rajouter que M. Mackenzie ne parle pas 
le français, mails qu'il aimé quand mé 
me à 6e proclame r. bilingue. ER le 
gaëlique aussi couramment que l'an 
&lais;'il est aussi versé dans là bible 
qu'il appelle en conversation le divine 
Book que dans le codé de procédure: 
Let c'est beaucoup dire: car cet: avocat 
est avocat par-dessus les oretiles 
int de toujours ramener les choses | jéentation des vo 
à l'aspect légal ét juridique. 1 faut}. Nous trouvons pes 


tenta) Lars At mg __ dans un ‘büllètin qui vient- d'être M 
parti d'teg nrivé du bonhonr the | blié: le bulletin .No 91 des fermes ex 
périmentales du Dominion, intitulé 

À t“L'Alimentation des ‘yolailles” et qui 
Il est aussi ceux qui, tout'en Fiñcli- | traite de ce aliments d'une façon. très 
nant devant les Qualités un peu bour-| (0mplète. sujete suivants sont 
geoises de M. MoKenzie, désirént : un! discutés: ration équilibrée, grain et 
chef ayant plus d' “envergure” et men-| #®s produits, verdures,'nourritureë,anli- 
tionnent Mackenzie King comme .le| Malés et noûzritures : minérales, - com- 
“roi” de leurs désirs; ceux-là font va-| ment combiner ét employer ces'nour- 
loir les aptitudes supérieures de leur |ritures dans l'alimentation des poules, 
honime et sa compétence en questions] dindons, pintades, canards et oies, On 
économiques, qui prennent une si gran-| Peut se procurer ce bulletin gratuite 
de importance à notre époque agitée, | ment en's'adressant au bureau des 


Ernest BlEODEAU! + 


W . 
rond se reinpissseut très ra- 
t l'estomac tout en ne prenant 
peu d'exercice. Elles devien- 
grasses et cessent dé pon 
t'beagcoup mieux concasset 
blé d'inde en. petits mot: 
‘on répand daus la litière, 
sont vbligées de, gratter 
er. Par contre, les vo- 
pas friundes de. l'avoine 
moins qu'é#ile ne soit 
certaine façcpn., Une 
ppelés, “Liberté” crée 
Ggnt ue centrale, et 


1 e au public, 
DA ou batatst 


bié d' 
pidemd 
que t 
vent trQ 
‘dre, ; LU v 
le grain 
ceaux que 

où iles pou 
pour le tro 
Jailles ne 80ÿ 
donnée ronde 
préparée. d'ünd 
nouvelle avoin® 
à la ferme exp 
| qui, vient d'être 
se dbarrasse (le 
au | elle a done uné yale 


le œu batatgh: 
trepéciale dans u 
iiles, 


On lui fübriquerait très facilement, qi. | Publications, Ministère fédéral de l'A- 
sent-ils, uné popularité dans le Québec, or re 

et cela’ compenserait pour Je sentiment . : 

contraire dont'il “jouit” présentement UNE ah pr db Bee ere 
dans-FOntario.-on-ne sait trop” pour-| ‘. à 

quoi au. juste, - Car le reproche : d'a. mal * 

voir eu des accointaintes.-avec M. Québac, 25. — Une forte nordéé lle 


Rockfeller fils, dont les'.idées démo- 
cratiques sont assez connues, ne doit 
pas suffire” à compromettre fatalement 
une, carrière à son début, En tout 
cas c'est lé candidat de ‘eux qui-cher-| 
chent une personnalité sortant de l'or- 
dinaire; et il faut bien dire que c'est la 
plus forte candidature qu'il y ait dans 
le momènt à Thorizon. 
Viennent ensuite:celles dé M. 


neige est tombée depuis la nuit der- 
Il est 


tombé: Jusqu'à 10 heures, trois pouc es 


LIVRE SUR LA GUERRE! 


nière sur la ville et da région, 


Fiéld- 


ing, qui serait irrésistible, croyons- GLORIEUX VAUX UEURS DE LA 
nous, s'il était de vingt années plus |TOIRE Un livre dé 64 pages, én français, 


format 5 x 7, 
gravures, vieut dé, para 1re 
Envoyez bone À : 
dienne, #14 Papineau; 
mandés Prix spéciaux 


cotverture. papier toile, avec 


jeune; puis de M.: William Martin, à 
qui l'étiquette Caïlder fait perdre du 
terrain en popularité mais qui le re- 
trouvera peut-être en forte d'intrigue; 
M. A.-H. Hudson, ancien procureur-gé. 


Prix 2$ SOUS. 
à l'imprimerie Cana 
Montréal; Agents de 


Pout viandes de choix, beurre et obufs 


!néral libé ral du Manitoba, et dont on - frais, allez chez. 
dit que M. ‘Meighen l'a empêché d'en I A | IX 
trer dans le cabinet unioniste A. : CRO 


parc. 
qu'il lui recônnaît une supériorité in 
supportable de si près, 
sonne à 


32 AVENUE CATHEDRALE 
SAINT-BONIFACE 


- (Ancienne boucherie St-Onge) 


bien que per: 
Ottawa. ne sen ble être frappé 


RESIDENCE: 483, RUE LANGEVIN, 
SAINT-BONIFACE, MAN, 


EUGENE BOISMENU 


HUE . -*BNOUTIER . | 
1.490 RUE MAIN, WINNIPEG 


TEL. GARRY 1324 


. Ga Tél 
Bureau: Mais 133 


pe me ee eo 


Faites taire vos réparages chez Cartes 


Assortiment complet de montres, de © 


dratis, de bijoux, d'argentarie : 
SPECIALITE—VERRES 
Etabll a Winnipeg 1s 1506 


A. G. CAR 


206 Ave Notre Dame—Près de Portage 
Bijoutier. 


\ Se 


Onvrages de fous genres ‘en Citment ei en ma- 

connerie Kacrorlements d'hgoûts et de con 

d Fondations pur Hâtisses {Une 

» Trottuirs granalitiques : 
Ouvroge pardnti 

Prix et, devis sur 


Immeubles, Prêts, Assurances 
Gérance d'imméubles et uvrement 
de loyers 
201 BRIFIcE SOMERSET, WINNIPEG 
Téléphone Main 623 


e mA 
J.-A. Macphee EM. Counseti 
Tél. Main 6776-6777 


COUNSELL MACPHEE 


e "ABSU sr 
de tou a” 


EDIFICE. MCGREEVY 


DOCTEUX Fr. ] LACE 


cs 
Des Hopitaux ds Parts , 
ANCIEN CHEF DES INTERNES « 
L'HOTEL-DIEU, MONTREAL 
x Chirurgie et Gynécologie . 


Chambre 48, Somerset B 
Avenue Portage, Phone M. 


Coin Aulnenu et Hamel, St.-Bontfacs 
«Fhone Main 13, 


Dr NA. LAURENDEAU 


DES HOPITAUX ‘DE NEW-YORK 
Spécialité: Chirurgie et maladies de 
: la femme 


HEURES DE CONSULPATIONS 

1.à 3.heures p.m. 7 à 
Visite à l'hôpital St-Boniface tous les matins 
Bureau et résidence: 83 rue Ritchot 
Tél. Main 1392. 


George | A. Wallar. 


Spécialiste dans les ordonnances 


COIN PROVENCHER ET TACHE 
Tél. Main 3936 St-Bohiface, Man. 


0 


DR. M. F. BENNETT 


| DENTISTE 
(Récemment à l'édifice Syndicate) 


- SUITE 2, ÉDIFICE LANDEN 
131 RUE MARION, ! NORWOOD 
CM DOCTEUR FARLE FRANCAIS - 
Tél, Main 3428. 
Héures de bureau: 
2hàa6h. p.m.—7,30‘, à,8,30 h, le soh 


a —— 2” 
DR A-H. RONDEAU 


CHIRURGIE ET MALADIES : 
DES FEMMES : 


Chambre 330, Edifice : ri 


Heures de bureau: 5 à ? p.m. 


# 


._ DR. JONCAS 
DENTISTE * 
[10e _l'Oniversite Northwestern de Chi- 


Je sollicite le public canadién français de faire une visite à, mon | 
atelier pour foute commande ‘de bijouterie: cadeaux d'anniversaire, 
médailles (or ou ärgent), bagues de LA llés (toutes sortes de pilier. 

+ . TA STaction assurée, Traval 
de tout genre fait sur commande, L 


Les Enfants Joyeux et en Santé 
ainsi que les GRANDES PERSONNES, 
se trouvent dans les maisons où le: 


NOvoRo 


DU DR. PIERRE 


est le remède de famille. Il chasse lés impuretés du système, fait un 
il nouveau sang, riche et rouge, et une chair ferme et saine. 


LL est préparé avec des herbes et des racines pures et salutaires ; il est tout 
spécialement approprié aux enfants etaux personnes deconstitution délicate. | 
Il ne peut pas être obtenu des droguistes_-pur autres infflgmations s'adresser au ; 


DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 
2501-17 Washington Bivd. 
(Détivré libre de tous droits au Canada } 


0 


CHICAGO, ILL. 


JEAN 4. DAOUST 


. NAP. TAILLEFER 
GERANT 


SEGRETAIRE 


TEL, M. 6645 
B. P. No. 159 


UNE ORGANISATION RESPONSABLE 
POUR. TOUTES ENTREPRISES 


Jean J: -Daoust Limitee 
ENTREPRENEURS GENÉRAUX 


EGLISES : EXCAVATIONS 
CQOUVENTS FONDATIONS 
ESIDENCES : REPARATIONS . 
Batiments pour la Ferme 


ones --  GHAUFFAGE :-- | VENTIEATION 


OPERANT DANS TOUT L'OUEST 


À Bureaux et Atelier :ST-BONIFACE pe 


Fabricant du Four à pain ÉCONOMIQUE 


WIN NIÈSE 


dienne-française. 
13 BDIFICE SOMERSET, 
Tél. Main 2745, 


Drs. Maloney & Kennedy 
- DENTISTES 


! Phone Mais 3006, 
304-308 Avenue Block Winnipes 


NOUS FARLONS FRANCAIS 


JT. BEAUBIEN 


Avocat: et Notaire 
808 Edifice McArthur, Winhipeg, Man, 
Tv étéphone Main 404 


Argent-tpréter sur fermes . 4 
taux réduits 


A. 3. H. DUBUC : BOSTON TOWERS 
(Consui Helge) LOUIS P, ROY 


DUBUC, TÔWERS & ROY . 


AVOCATS ET NOTAIRES 


fon. 3. Be pros, CLR 
en Loteries ‘& LA nr + 


BERNIER, BLACKWOOD 
& BERNIER 


PAVOCATS—NOTAIRES 


-pisceinent privés 
Bares da AE rA dental 
ei Ték Mois 2070. 


LA. Delorme, Avocat et Notaire 
 L:A DELORME 
Avocat—Notaire 
235 AVENUE PORTSUR 
(En fuce du Hureau dé Poste 


Saint-Boniface : 


8 heures p.m. . 


éphones É 
“Résidence: Garry 4578 


ve 


, 


“ 


“ 


+ 


Liies sisi 


s 


aussitôt que possible le printemps. 
moment c'est du. 15 avril au 15-mai, pourvu que 
î » des journées d'une température modérée. ; 
On ne doit jamais ton 
laine est humide, car 


Fe pe 


de, ka laine. emballéé humide prend 


“ 


Si la tonte ‘est faite après 
neulage, jl faudré avoir soit d'en: 
ever loutes les fotiffes de laine qui, 

. se trouvent himour du pis. 1 faudra 
‘faire cela avunt lu mise bas ou im 
médiatemént après, car sicetie opé- 
ration était: négligée les ogneaux 
pourraient, sucer de ces touffes et 
en aValér: il pourrait ainsi se for- 
mer dans -leur estemne des boules 
de Taine qui causent fréquemment 
l'inflamumation et la mort... Cela SE 
produit, sussi- parfois quand les 
Î : ne agneaux som infestés de poux: ils 
. foñit alors enclinis à se mordre, à se tirer “de la faite pt à ën 
avaler ni PE D UT 

On, classifie da lnine avant dé la livrer au marché: Les 

ix dépendent de la qualité Ce n'est pas à dédaigner. - Aussi 
porte-t-il beaucoup qu'on produise une laine de qualité su- 
etre. Pour.y parvenir 65 ‘doit faire 1 tonte dans ün 
droit parfaitement propre, su? un glancher-trèés-propre. De 
laine qui contient beaucoup de salétés sera thujours. clus- 
siée de qualité inférieure. EN x 
-— Une fois la tohte faite, on étend La lonsurs Lu parti qui 
touchait au mouton doit reposer sur le plancher 
) @n dedans les rebords sûr toute la longueur de | 
"  < Commençant à la queue, on enroule la tonsure de façon très 

h- Compacte. Cela fait, o6 attache, Ne vous Servez jamais pour 
cela de ficelle d'engerbage. Cette ‘ficelle segnélunge ü la laine 
Qui, pour cette raison, Serà -classifiée “reYoctée”. Une Jaine 
ainsi classifiée se vendra de 15 à 20 centins de moins Ja livre, 
Le Département d'Agriculture foûcnit aux cultiset 
en fontla demande des cordes en papier spécialem M 
à, l'emballage de lu laine.’ Cés cordes ne coûtent 
vec éhacune et il n'en fiat qu'une par loñsure: pr 
_, M vaut mieux enlever toutes les touffes de laine rte-des 
lonsures et-en faire un paquet à part, éar cs luinés énlcs, 
lhissées aux tonsures, entévent de la qualité à fout le lot. 

On ne doit jamais, dans l'expédition, iméler les 
frises où noires aux lonsures blanches 
WE Il est préférable de ne pas laver la laine avant/de lexpé- 
* . dier: La laine non lavée sé"tonserve “mieux ae 
Ë . : Le Département d'Agriculture fournit aussi, Sur demande, 
des sacs spéciaux pour/l'expédition de ln 
te sont pratiques que 
15 à 20 tonsures. : 
À éxpédier, les sacs à son sont très conveñables. Goperrdant 
il faut que ces sacs soient parfaitémeht propres et que Fon en 
enlève toutes les effilochures qui souvent se trouvent 

Nous donnérons avec. ‘plaisir 
düe l'on désirera. . 
: : LA é L. VILLENEUVE, : 
© Instructeur Agricole: Département d'Agrigpltur ‘24 


ñ , 
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…. 
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_ 


pe ". " 


a tonsure, et, 


adaptées 


* 


tonsures 


rs 


lainef mais ces sacs 
Jorsqu'un cultivateur 4 à expédier de 


à ces Sacs, 


LÀ tre 4 
tous autres renscigneiments 


EE PS 


Comment combatre la folle avoine 


LE 


La première chose à faire sur une tête 
!  Voquer la germination des graines de mauvaises hérbes. Cette 
règle s'applique tout spécialement à la folle-avoi ut prin- 
_ temps, car elle germe mal à toute autré époque. Se _ 
Lit ve En fréalilé, on doit commencer: après le baltuge, ET 
, : {omne, par un disquage double, un scarifiage ou un, laboûx 

superficiel de tous les chaumés infesiés, ‘pour que la graine 
4 * enfouie soit prête à germer promptement, dès l’ 


Er Sn ne On-herse-encore-te-sok-au printeniis dés qu'il peut 
tre travaillé, & 


sale est de pro- 


. - 
ù : * A n'est pas toujours possible de travailler le chauime:en 
| * Automne après le battage, soit que. le-battage ait té retardé 
À ou que l'on n'aie pas les chevaux nécessaires, et dans ce cas 
y : ‘ On né peut rien faire avant le printemps. Bisons ici que nous 


, 4 


A 


Quoiqu'il en soit, que la terre ait èté préparée en automne 
ou non, la première opération au printemps consiste à herser 
la graine déjà recouverte, ou si elle ne l’est pas, de-ta recouvrir 
‘  äü disque’ au scarificateur ou à la charrue. Si la fermie est 
ussolée et qu'un quart ou un tiers dé l'étendue soit-en jachère 
d'été, presque toute la folle-avoine aura-germé vers lé moinent 
. Où la jachère d'été est enseméncée et tassée. 
Dès que la folle-avoine a ‘une hauteur de un ou deux pou- 
. 1. : 668, 0n la recoûvre par un disquage double ou'avec un: culti: 
vateur à larges dents, ou ce qui vaut beaucoup mieux, si le 
- ps le permet, et si on a les chevaux, pür un labour super- 
ficiel: Cette préparation ne doit se faire que Sur un sol qui 
.… Goit être ensemencé,.et les semis d'avoine et d'orge {il est trop 
"Hard pour le blé) doivent suivre immédiatement. 
Quant au chaume qui doit être jachéré, mieux vaut le lais- 
ser, jusqu'à ce qüe les semaillés et la-plañtation soient termi- 
fées, c'est-à-dire jusqu'au comimencenient de juin, On laboure 
_ #älors toutes les jachères, et on fasse immédiatement. Les hau- 
vaises herbes se remettent à pousser et lorsqu'elles sont en train 
à biën se développer, généralement vers la mi-juillet, on 
5 profondément la .jachère d'été, on la tasse et on ta 
ravaille suffisamment pour empêcher que les mauvaises herbés 
ne répoussent pendant le reste de la saison, 

. Ba Station expérimentale de Rosthern était envahie par 
le f voine lorsque le gouvernement en a pris possession 
où a trouvé que de toutes les méthodes essayées pouf l'ex- 
1 on de ce fléau, celle qui vient d'être décrite est'la seule: 
M soit pratique dans les conditions ordinaires. 
| ::00 Mentionndns ici quelques -erreurs grossières qué l’on fait 
% -sivént flans le traitement des ihmps infestés de fpllé-avoine. 

158 , Sémailles sur chaume.--On sème souvent le grain su 


: Saus aucune préparation. Résultat 


tout en folle: 


Ë À Labour, disquage ou scarifiage du chaume et seniaillés 
atement. — La folle-avoine est enfouie dans un sol bien 
elques jours avant le bon grain el prend une bonne 
: nina. | |: Ruiatihs 
. ” | 


de JR bat is, Colles 


. 


e-pür dés jours huinides, ni quand ni 


*" uné couleur jaune qui ta rendra d'u: | 
ne qualité inférieure, : Ho 
l'a- 


puis on plie | 


‘urts qui| 


qu'un sou 
| = 
| 


| L 
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: Je PRE RE . | désirèrait. 


sur! 


| 


i 
il 


Si Un cultivateur n'a que quelques tonsures | 


” De 


, 
ne | 
fn 


UNION STOCK YAKDS, 


| 11 AVENUE PROVENCHER : 


{arch ière qualité.-- Nous 
Feat fe veut. quai Ross 
TELEPHON£ MAIN 1989: 7" 


(1 


lieu. ' 


l. Jachère rnal faite. —On néglige. souvent la jachère ‘avant 
le " Ÿ . LL: ke: à . + , 
ou après le labour, jusqu'à ce que Ta folle-aveine épie, Résul- 
1? ! .: AL au + 
terre infestée pour la résolte suivante. 


tat: 
5: L'erreur la plus grave 
graine salle. s ï 
“Voici un résumé dés. trava 
dé. l4 ‘folle-avoines. Ex 
Hersez, scarifez. disquez 6 
chaumes.: à 
Ensemencez 


propres. 

*.. Labourez, lassez, tnsemenc 
tous: 

, Mantez des pommes de ter 


À . Faites del'élevage 


ne Sc 


Le seul membre français du Winnipe 
ÉUREAU. CHEZ WOOD, WEIL 
£ Min 54521421 


LE BON M ARCH D 


Etal. de boucher_et. Epiceries 


* M » Li 

3. Semis d'une récolte à matuñülion hôtive. 
une variété d'avoine précoce d'avoine ou d'orge, afin de pou- 
voir couper la follé-avoine avant qu'elle ait formé:ses graines. 
Ihvariablement,-il müûrit suffisamment de fole-avoine pour 
laisser plus de graine sur la tèrre. qu'il n'y en avait en premier 


ct tassez toutes des jachères. 
Läbourez, ensemencez en blé, 


*s chaumes-qui Log 1 à ensemeéncer cette saison. 


la culture mixte 


0 


Live Stock Kéthén “he . 
R'et MeCARTHY dia 
SAINT-BONIFACE. MAN 


SAINT:BONIFACE, MAN. | 

Lena les produite de la férmeUne | 
ticitée, : i à à CES : 
Lee di -Ë MOLLOT, Géraur | 
s LE 


LI 


— On sème 


de toutes esl.de serner. de la 
ux que comporte le traitement 


u-labourez légèrement tous les 


ct tissez tous Jes chaumes 


ez d'avoine où d’urge et tassez 


re et d’autres plantes sarclées. 


:Labourez peu profondément la jachère el tasséz, 


Esaboufez profondément et 


ca 


RL l } k 
. Régisseur de la station 


| Laine! Oeufs! 


- Nous payons les plus hauts prix pour ces pro-: 
duits dè ferme. Prompt remboursement de l’argent. 


LA MAISON BLANC 


: Magasin à rayons ie 
13—35, AVENUE PROVENCHER, SAINT-PONIFACE, MAN. 
. _: Téléphones Main 878—879 ; 


à jJachère, | Aie 
W.-À.. MUNRO, rie 
ientale, Rosthern, Sask: 


tassez | 


expvrin 


s 


_ Beurre! 


[] 


HE 


LE BOISEMENT DANS LES 


PRAIRIES à. 


Ce qui se fait pour encouragerles fer- 
miers à planter des arbres sur lëurs 
propriétés dans le Manitoba, la Sas- 
katchewan et l'Alberta. Ë 


“1æ colon trouve rarement où:qu'il 
aille s'établir, les choses telles qu'il les 
Ce n'est souvent, qu'après 
plusieurs anuées de dur labeur et d'ap- 
plication inçessante à son travail de 
défricheñent qu'il parVient à donner 
au domajne qu'il s’est taillé soit dans 


fartable du coin de terre où il a passé 
sa jewnésse et dont il aime à se rap-. 
aler le souvenir, Dans la forêt, il 
FT disputer chèrement à la végéta- 
jon kaque pied carré du terrain qu’il 


eut rendre cultivable ef Yon sait la 
somme d'énergie qui} faut pour prépa- 
rer une terme ayfs ces conditions, 


Dans la prairie, la whose se simplifie 


prête très facilement aux travaux àg 
coles et le colon peut dès la première 
année ‘tompter sur ün rendement 
abondant de sa semence. C'est ce qui 
a ‘fait la popularité de ces provinces 
dès qu'elles furent ouvertes à la <olo- 
nisatioù et en même temps, ce sont ces 
conditions qui ont fait quelque feu 
négliger par les colons d'autres ré- 
gions canadiennes très fertiles mais | 
trop abondamment boisées. 

Mäis £etté absence d'arbres dans les! 
provincès prairies, si elle a .son 
pratique, offre d'autre part ‘q 
inconvénients dont le prinei t 
inement la monotonie Qu'elle jette | 
ans le paysage, Cette observation! 
peut paraître futile au premier abord, | 
mais il n'en reéte pas moins vrai que 
le colon quifient de l'Est par exemple, 
où les campagnes sont partieliement 
boisées, a parfois en arrivant dans Îles 
prairies l'impression de 6e- trouver} 
dans.un désert, devant ces ipmenses | 
horizous sur. lesquels pas la moindre 
branche ne se découpe. C'est dans le| 
sud de Ja Saskatchewan et dé l'Alberta | 
que ces conditions prévalent surtout, ! 
et c'est pour le bénéfice des populations | 
qui habitent ces dighricts qu'a été lancé | 
il ya quelques aûnées -un fort mou-i 
vement pour encfurager la plantation 


es arbres" sur les fermes, le long des} 


routes, etc. La nature a donné au so) 
À 7 le y 


TELE 


Bureaux: Mgie 7318 


COUVERTURES EN T 


"28 


| 
| 


Ja-forêt-ou-la-prairie; l'apparence con: |: 


PHONES — mp NA Main ee 

3 ses nds Leds Ten 

J.- A. CHARETTE 
_.‘! ST-BONIFACE, MAN. ‘”, : 


PLOMBERIE POUR LA VILLE ET LA CAMPAGNE 
CHAUFFAGE À EAU CHAUDE, VAPEUR, AIR CHAUD . 


: CORNICHES ET VENTILATION ET TOUB TRÂVAUX EN’ TÔLE 
si se - SATISFACTION ASSUREE "©, 
PAROI UE CERN EE + remain 


saires à la croissance des arbres-et 
ces derniers, si on en: prend le soin 
voulu, y poussent afec autant de vi- 
gueur que dans n'importe quelle autre 
partie du pays. Déh on remarque la 
transformation qui s'opère un peu par- 
tout dans le paysage, à mesure que les 
fermiers entrent dans le mouvement 
et s'occupent d'embellir les abords de 
teurs propriétés en y plantant des ar- 
bres. ki ‘ : 


Les autorités fédérales, de même 
que là compagnie du Pacifique Cana- 
dien, prennént un vif intérêt au boise- 
ment des prairies et afin d'encourager 
ies fermiers elles n'épargnent- rien-et 
prêchent d'abord d'exemple. Le gou- 
vernerhent fédéral possède à Indian 
Head en aSskatchewan, une vaste pépi- 


nière de 480 acres pouvant fournir an: |. 


nuellement sept ou huit millions de 


jeunes-arbres-spéciatement -cuititvés | 


pour s'adâpter, facilement au climat et 
au Sol des prairiés. La distribution 
des arbres aux fermiers est absolu- 
ment gratuite, Le Pacifique Canadien 


| qui possède lui aussi une pépinière 
$ ‘A .Wolseley, Sask., restreint sa distrt 


inard 
USEZ DU 
IMENT 
MINARE 
CONTRE. 


+ L'INFLUENZA 
ESPAGNOLE 


AR 


Les Rhumes 
"Les Froids 


Les maux de 
GORGE 
La Diphterie. 
‘etc 


OLE ET EN GRAVIER 


Me ÜicR » * 
A da ner 


tent ensuite les plantatio 


| Les populations -agricoles compren- 


fermes, ; 
| ment pour les autres qui ne sont pas 


Je. 


. d'estomac. !. Sa pureté, sa stabilité et 


reté., on he peut rien trouver de mieux 


De 


| Lourd, De choix. 


: qe 


l'Alberta- 


terrain selon: les. indications qui le 
sont fournies. Des’lnspecteurs vis! 


gent maintenant l'importanés du bol. 


semént.de leurs campagnes et le suc-|. 


cès q .©btenu jusqu'ici ceux qui 
ont planté des arbres autour de jeurs 
- un. dernier encourage. 


encore entrés dans le mouvement. 


Y 


L'économie est line question vitale 
pour nous, mais de follès économies’ 
conduisent involontairement à des bé: 
vues, On considèrerait à bon droit 
qu'un malade gaspille sl réfusait, sous ÿ 
prétgxte d'économiser, d'acheter les |: 
remèdes dont il a, besoïn. 1] perdrait 
tôt ses forces et pourrait perdre un 
temps qui a beaucoup de valeur. 11 va 
de soi que quand ji! achète un remède 
il ne doit pas faire d'expérience sur sa 
€. 11 doîft Acheter un reñède qui a 
uñe réputation établie, -L'Elixit Amé 
ricain de Vin Amer’ de Triner jouit 
depuis vingt ans de la réputation .d'& 
tre le remède idéal pour: ies maux 


ses gräides qualités sont choses re. 
connues, Ses résultats ont été fner 
veilleux dans les finaux d'estomac: 
constipation, indigestion} maux de té. 
te, migraine, insomnie, nervosité, etc. 
n nettoie l'estomac, aide à digérer: et 
tonifie tout l'organisme, Chez tous les 
pharmaciens Contre ces hôtes .peu’ 
désirables du printemps tels que le 
rhümatisme, la neuralgie, le lumbago, 


que le Jiniment de Triner. Demandez. 
le à votre: pharmacien et rdez-le tou: 
jours à votre portée, Joseph Triner: 
chimiste fabricant, 1333-1343 avenue 
Asbland Sud, Chicago, lt 


| 
COTE DU GRAIN | 


Re — —— ———  ———— 


Cote fournis par le: Comptoir Agricole | 
LUNDI, LE 28 AVRIL 


BLE He Part 
No 1 Nord déchargé ..:....,, $224Y% 
| No 2 Nord déchargé .......... 2.21-H- 
No 3 Nord déchargé .......:.. 2174 
No 4 Nord déchargé ...,...... 211% 
No 6 Nord déchargé ....:!!!"! 1:99/2 
No 6 Nord déchargé ...... \sse 10H 
Fourrage, déchargé ........... 1.89 
Rejeté No 1'.,...,.,, Ress tirrs 214 
RE DR on mire loves 211% 
Rejeté No 3 ..... PCR RE SEE 206% 
ee QE 5 20/88 À CE RÉPANDUE CPR 2.15% 
OUR NO ER 5, lis ouest 212% 
pd a 5 1 LR à CR. MP RE TE 2.08 % 
ca 1) ES à PF BASS PA TANT ER VR 218% 
nd La CU RAA RERO ET 2.16% 
PTONDAT- NON ane EVE, 2.09% 
AVOINE : 
2 C. W.déchargé ............85 .73% 
NO. Msesin anti 78R 
Foürrage, Extra No À . 7234 | 
ia 1 RS ES rs EME Fa, 5 7034 
Fourrage 2 .. ARTE ‘67% 
ORGE d 
No 3 ©. W : $1.08/ 
No 4 C. W 1.0314 
Fourrage . 2961 
‘Rejeté jo : > 96/2 \ 
LIN » 
No 1 L-Ws déchargé <... 84.02 
No 2 GC; W:; .......  E OIOED ITS ME 
0:86 Wii Ai»: _— 
Rejeté . . er air — 
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:_ “Déchargé” veut dire déchargé à l'é- 
lévateur terminus à Fort William et 
ort Arthur, [ ; 
La cote pour le grain “tough’, “re- 


jeté”, “smutty” est pour ce grain dé- 
Chargé. 


- BETAII. 

“Steers.”— « 

RE re ::$#13.76 à $14.60 
Hoës. ,,... .$12.00 à $12.00 
OUBALOS... error $9.50 à $10.50 

“Feeders'”' et ‘’Stockers”'.— - 
De Choix :....... $10,50 à $11,50 
Dè choix. Légers .. .-87:50 à $8.50 

UT PR ÿ °:.$6.00 à $6.50 

“8 4e", — “ ? 
Excellènts $8.00 à $8.50 
Bons :;::.7 $7.00 à $7.50 
Ordinaires . $6.00 à $6.50 

“Oxen"— 

Excellente . ce ..88.00 à $9.00 
Bons. ...,i5, 1, »$7.00 à $8.00 
Ordinaires +... 300 à 57.00 
Vaäches.-— 
Excellentes $10.25 à $NL.00 
Bonnes .,... VS PART OUR 
Ordinaires Moyennes "22#600 & $6.50 | 
“Canners” ,:.;, Tics 84.50 À $4.76 
Laitières 5 375.00 à #$110.00 

Taures.— 

Excellente ..... :1.812.26 -à-812:7 
De choix. ‘Stockers’ ..!,:$7,50 à 88.2b 
| TT" SERRES Lans per SEE -à-$6.50 

Veaux — ; 


:$12.00 à $13.00 
187.60 à $8.50 


Léger. De choix 


816.75 à 516.76 | 
915.75 à 917.25 
::,818.25 à: 614.75 


,1-814.50 à #15.25 


Agheaux ,,,..,:,..., 
510.00 à $11.00 


Moutons 


PRODUITS . 
a Prix du gros 
Oeufs : 1449 
Frais. Aux éxpéditeurs 
Beurra— | : : 
Crémerie, Au Vétailleur. ..$ 61-62 
De Terme, Aux expéditeurs. ‘# :20-—22 
ME nbte : : 
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% 7 x pi * se à » s: re . » 
 Créme sûre : - - -. ‘: 58'sous 
ME Ka F. O0. 8. WINNIPEG .7  * ms = as 
Fa Nous payons par mandat d'argent sur livraison Fe + À 
Nous sollicitons votre patronage M? 
at È LS + Q È : . 
Conforménient à l'arrêté gouvernémen: Granulé, Extra Perse: $9 00 À $10.16 
* tal Corsptant ayx marchands C'est la prix au baril. Au sac de 
Ca de la ville: Be, 100 livres,'& sous de plus; en poudre, 
FRERE ! boîte de 60 livres, 20 :soùs de plus. - 
Five Roses. Sac de 98 livres. ....#5.36/qu'u ‘barll; en gros pains,/boite de ‘ 
Five: Roses, 2 sacs de ‘49 Tivres’.” Toèlivres, la même chose qu'au barit 
Five Roses, 4 snics de 24 liv.. ?. Éd à ñ 
Purity. Sac de 98 livresé. ....... Le ten ee some 
Purity.'2 sacs: de 49 livres ..:.... {Prix a'aux producteurs. Fno- 
Prai 4. sacs de: 24 livres . ..... bb Eux dome tique, Winnipeg Fe 
Royal Hoûiseold. Sac de 98 iv... ’ po as pe EG ES 
; TIMOMF" No !. = #46. “ 
Royal. Houséhold. £:sucs de 49.. | epimothy" No! 888 do 
Royal Household. 4 sacs de 24. “Pimoths” No 4 1,688 00 
Maple Leaf. Sac de. 98 livres, Sd EURE é 
Maple Leaf: 2 sata dé 49 livres 7, (Domesriqué, Lab. Winnipeg}. 
Maple Lenf, 4 swcs-de 24 livres: Réd Top" No ] 4 à © 828 0Ù 4 
Alimentation: “Red Top” No-2 Re PARIS 
Son Gru |“Red Top” No à, 7 20 
' : aa ï ‘ “Upland'"No 1! 24.00 , 
RONA. 589.00 843.00! «xrigiand"" Na À fi 00 
- Sucre— , “Midiand” Nos? $16.00 . —* 
A aps re LE 
BANQUE ROYALE. 
Ê he incorporée en 186ÿ . 0 
BUREAU-CHEF ES. AE - MAL. : MONTREAL" 
À Capitat autorisé.... ‘ 
Capital. payé » 


Fonds de réserve. 
-Actif, plus de ÉRIC 
de f | Herbert Holt 

Vice-président ét directeur gérant, FL, 
: . ? ' Gérant général, C£E.. Né} ; 
<=" Sürinténdant des succursales de l'Ouest: Robert Campbell À 
Attention toute particulière aux comptes d'épargne. Dé- 
parlements d'épargne à toutés les succursales. Afjaires 
générales de banque. ” à 


: SAINT-BONIFACE 


PROVENCHER ET AULNEAU -E:8. PHILLIPS, Gérant 


Pease: 


EXPEDIEZ VOS FOURRURES BRUTES A 
Hoerner; Williamson & Co 
"253 rue Princess “Winnipeg 

Fourrures remodelées et refaites. Demandez nos prix. 


Le plus haut prix, la meilleure qualité, 
promptes remises 


Demandez notre tarif et nos étiquettes d'expédition 
“‘USEZ DE L'ETIQUETTE BRUNE” 


dhttte tetes 404 444844 


Adanac Grain Coy Limitee 


J.-M. BESSETTE, Gérant du Département français - 


L 


C 


COMPATRIOTES, LISEZ CECI ET MEDITEZ: 


Quel est lé fermier qui a fait affaire uvec nous €@t n'a pas été 
satisfait? . ? : ATX 


Nous falsons-appelaux Canadlens-frane-ke-non pan parce que noix | = 
@vons Un département françals,—<ce. n'est -qu'accurder leurs droits à 


nos compatriotes de langue françaäise,—-mals bien par l'excellent ser: W 
vice que nous pouvons leur donner. k , 
Nous n'exploiterons jamais la réligton et la nationalité au profit : 
d'un commerce; c'est 'trop abaisser uue religion et une nationalité, 4 
x] ge | 
Venez nous voir.- Voyez nos prix. . Essayez notre service. ! 
. Adanac Grain Company » 
Æ Téléphone-Main 3981 y be oies #? 
408-418 GRAIN EXCHANGE, RUE LOMBARD, WINNIPEG À 
AREA ER #4 44444444 44444460 44 2222222122 .| 
= a ——— .! 
pe» s 
72 1. 
COOPERATIVE CANADIEUNE. Poe 4! 
“Le Comptoir Agricole, Limited’ À 
AZTICOIB, LIMITE ! 
Ur [ ) 24 
ta NA 
COURTIERS EN GRAINS 21 
La seule compagnie française ayant un siège. au L 22} | 
Winnipeg Grain Exchange a el 
INTE DE TERRES ASSURANCES Æ ‘€! 
Le je 2 ut Fi 
“BUREAUX : 500 EDIFICE GRAIN EXCHANGE. ï ri 
Téléphoñe Main 3451 . Winnipeg, Manitoba Æ . ! 
eq = — ee 2 ——- . sé | L j 
w L » é F ; F | 4 
Pour obtenir le meillèn gérvice, expédiez D 5! 
vos grains aux ; n. d DNA 
"7 Courtiérs de confiance dans le graix | F1 
JAMES RICHARDSON & SONS, Limi -e 
Etabli en 1857 ;] 
| ' Vérification'attentive quant à la qualité, | 
Rénéreuses avañces, rapides règléments 


| Ro. :-". BUREAUX DANS L'OUEST: . 
| Grain rase, Winnipeg, Man, : - 


s 


; Nous payons ; 4 
: pour ‘crème: ' +. 


Le 


CHEVRIER V4 à 
C'est le magasin où 
“Voici un concours de 
savez d'arithmétique. 


Mersr ENCORE LE MAGASIN BLEU DE CHEVRIER 1: 


qué se vieñnent vétir 
vous aimez revenir, 


divination qu vous fers Fr Faites voir te à vous 


garçonnets et jeunes gens sages: 
car vous êtes toujours les bienvenus. 


8° 


Notre assortiment de. complets, ssiciete chapeaux et vétumaiits pour petits gars 


ou garçonnets comprend plusieurs 


| nos jeunes aiment. 


nn 


Autre Conco 


des modéles les plus en vogue, ceux-là que 


L 


Notre concouré de l'an. der- 
nier, à notre vieux magasin, 
- nous à valu une betle clien- 


Urs Dévination Pour les Jeunes 
a 


contient la grosse jarre double. 


ee et vous 
aurez un joli bicycie. 


VEN PRIX: DEUX BICYCLES OU 
] UN PHONOGRAPHE PORCHE 


Venez, les gars, regardez, devinez, Chaque effort 
est une chance de gagner. N' oubliez pas de de- 
mander une carte vous donnant droit de deviner. 
Ce concours se termine i5 24 mai: Les juges ar 
Font nommés par les -Rurtaux- quotidiens. 


VENEZ ET FAISONS CONNAISSANCE 


. r . > _— — EE. ns a “sm . = - 


Complets 
d’Ecoliers pour 
Garçonnets 


NORFOLK POUR ECOLIERS. 


650 seulement. Jusqu'à $4 75 
L1 


30 seulement. Spécial] 
COMPLETS, A. CEINTURE. 


Twevds du printemps aësortis, Pouf 
fantes, Toutes les grandeurs jus 
qu'à 35, 

Spécial - $6.75 


COMPLETS EN SERGE BLEUE.— 
Sérge irlandaise. Fini rudé. Très 
chaude pour le-printenrps Attaches 


Govergor sur les 57.75 


-bouffantes. Spécial 


COMPLETS EN BEAU-TWEED.— 


Brun de fantaisie et gris quadrillé 
ou étoffe unie On peut. choisir 
entre 6 ou $ véstons 

différents. Spécial $9.75 & 
COMPLETS-- DE QUALITE ‘EN 
LAINE..— Qualité .d'avant-guerre 
Coupe que Fon ne voit pas souvent 
dans les vêtements d'enfants. Mo 
dèles élégants.et at 

{rayants, Spécial $1 1.75 


COMPLETS EN SERGE BLEUE.— 
Belle étofie, Fini anglais serré 


$14.75 à $19.75 


-Pour entreposer vos 


fourrures, téléphonez 
Garry 3006. 


\ 


me 


Paletots et Complets pour 
Garçonnets 


COMPLETS POUR ADOLES- 

CENTS 
Nous fasons une spécialité du pan: 
talon pour adolescents et nous som- 
mes à bon droit fiers de ñnotre assor- 
timent du printemps. Nos modèles 
sont originaux et élégants. Se ven: 
dent de 


915, $18, $20 à $30- 


COMPLETS BUSTER POUR: EN. 
FANTS.—Hleu avec garniture de| PALETOTS D'AUTOMNE POUR 
fantaisie. Quadrillé, bruns et gris. | ACOLESCENTS.--Grandeurs: 22 à 
Grandeurs: 21 à 27, Se vendent 40, Remarquable choix de mod ; 
tineus. Lprioen és voir, 


$4.75,$6.75,$8.75, 810.75! une une revannen 
PALETOTS TOPPER POUR EN- $18. 00 à à $40. 00 


FANTS. — Grand assortiment de 


Complets pour 
Adolescents 


COMPLETS POUR JEUNES GENS 
—Grandeurs: ÿ2 4° 40. Magnifiques 
serges, tweeds et étoffes Grand 
choix de modèles dûs au talent des 
meilleurs dessinateurs de l'Améri- 
que. Nos prix, dans les circonstan- 
ces actuelles, ne sont pas élevés. 


$18.00, $21.00 
à $45.00 


C'est 


toppers” bleu, Aussi quadrillé IMPERMEABLES “TRENCH", — 
‘shepherd'', avec e mblême sur les | Effet tweed, caoutchouctés Aus: si 
manches Grandeurs cache-poussière pour äuto. De 

l à 27, Se ve nde nt. :.$4.75 


$9.75 à $25.00 


PARDESSUS DE, : PRINTEMPS 


POUR GARCONNETS.-Tout gris, PS On pion 
ue he odèles nouveaux. 

‘“‘Melton‘ ‘léger ‘et tweeds Donegal. Grandeurs: /35 à.-54. ‘Aussi 1 
Plusieurs modèles, Un extéllént pa- | ""* : HD d'a cr do 


marché que $12,50 et aussi dispen- 
dieux que $65.00. 
CHESTERFIELDS POUR HOM- 


letot,/pour le printemps. Grandeurs: 


28 À 46. .-Se vendent 
$8. 75 $9. 75 MES.— Voici la saison dacce vête- 
ment. Noir, gris ou de Couleurs. 


= SLSA SA 
Special pour Adolescents 


NETS.—Paramätta faon. Quadrillé 
A votre disposition durant trois . 


gris, (‘’asquette et säc 5 

d'écolier. Se vendent . 
jours, si vous vous hâtez de venir, 
Chaque article vous. causern une 


PALETOTS “TRENCH”. À. CEIN- 
agréable surprise. à 


TURE. Faits d'élègahts tweed, 
Dos caoutchoucté 

Paletots mi-saison pour 
jeunes gens 


$9.75 à $14.75 


Joli reau 


Grandt®rrs 


.« Avec ceinture 


û 


Lingerie pour Garçonnets 
TRICOTS POUR GARCONNETS.— CHEMISES POUR 


LE -PRIN. 


Fricots-byuns où Foû TEMPS. FLANELLE. POUR GAR. COMPLETS POUR JEUNES GENS 
ges. Vendus 50 CONNETS—A rayüres: gris et noir; | GTS. ne olive, quadr lé. Complet 
Qualité supé en gris et bleu, faux col double, non allant Non. . Modhles -en_ vogue 
rieures 52.00 à 00! amidonné + de $1 7 75 
K Vendues 75c 40 , 
CHANDAILS POUR -GARCON. ” : IMPERMEABLES 
NETS.—Boutonnänt sur - l'épaule, :CHÉMISES DE TOILETTE, POUR |. envs ‘ hsg ir À P 
Marron, rouge cardinal où bleu ma- | GARCONNETS. — Effet rayé, faux | En !weed. Genre ‘trench ré 
rin. Tout laine. Trè éol ssh non amidonné et poi- | Malta brun $9.75, 612.75, $15.75 
spécial: Vendus $l 65 : £ne's,' Toutes les poin- 750! à $35.00. 
Qualités tures, Vendues. C 


supérieures 


$2.50 E 50 


OCCASIONS DANS-.LES BAS 
POUR ENFANTS 


Bas à grosses côtés.—l'e qu'il y a 
de mieux au ('annda Toutes les 
pointures 25 : 
Vendus C 


Bas à côtes fines 


mer à. 1U 1 h ‘de 
miedx au Canada. Tout: 
les pointure Vendu 35e 
Bat- ‘Buster Brown''<{'e qu'il y a 
de mieux au Canada, Tou 
D pointures. Vendu 45c 
Bes à côtes. Laine. Grosses ou 
moyennes.— 


Vendus 6oc à $2.00 


CASQUETTES EN DRAP POUR 
DARCONNETS Av u sans ban 


ensqueties. Vendus 20€ À 9 1.00 


c aèquettes. Ve ndus 


FEUTRES POUR GARCONNETS 


Modèles téle cope ou pl able Feu 
tres anglai $l 25 à $2. 00. 


seul ement 
-Magasin ouvert jusqu'à 


? 452 RUE MAI 


Même chose. — Pas de 
| Poignets amidonnés 
| Vendues.…. 


BESOIN | | 


cravates, mou- 


Pour garç ets: : 
l + Pr rm er bretelles, d'acheter pour avoir | 
bretelles Jersey, costumes de bain, droit de deviner. 


gants, À tous les prix 


SOUS-VETEMENTS POUR GAR‘ Venez et demandez 


CONNETS. — Deux morceaux où votre carte, puis di- 
combinaison Bälbriggan, merino, tes-le à VOS amis 
‘côtes extensibies, laine tricotée lire " : 


Prix de vente 4 


le vêtement 


90c à $2.50 


BOUFFANTES POUR GAR. 


Tused gris nan 05e LES GARS 
Vend vues 

ion.— - Vene oir ‘les prix 
sr ns _ .$1.25 éxhibés dune PÔLES 
tra me | 9 361] frines 


‘Venez! Regardez! Ad- 
mirez! Achetez si ça 
vous le dit., 


Bouffäntes de première qualité, de 


$1.75 à $3.50 


dix heures le samedi soir . 


| 
| 


‘Le Magasin Bleu” 
Enseigne: ÉTOILE BLEUE. 
PA ER 


7 


Passé l'encoi- 
gnure MebDermot 


_ ©, N'ARAHRE SET diminuer le 
nombre de ces tristes épaves de la re- 
Hgion ei de la race, qu'une presse fran- 
chement catholique et française, qui 
vient périodiquement rapeler. à ces-fa- 
myllepen péril, leurs droits et leurs 
devoirs? &— 
re c'e 

L'auteur de k1 note terminäit ainsi: 
“Les anciens dans la carrière sauront 
“apprécier à’sa juste valeur ce voeu 
“émis par nos jeunes de l'A, C. 3. C.; 
“et les autorités de &e collège se pro- 
“mettent bien d'encourager l'idée dis- 
“crètement et à bon escient.”. 

L'idée mérite en effet la diffusion la 
plus grande et la mise immédiate en 
pratique. Choisissons parmi nos re- 
vues les, mieux rédigées et les plus 
militantes Je trouve, au hasard de là 
mémoire, la vaiante Action Françai- 
‘se, le Cañada' Français, la Revue Ca: 
nadienne, la Vie Nouvelle, la Revue 
Française, et d'aütres encore gui m'é- 
chappent. 
quotidiens ou ‘hebdomadaires, qui fe- 
raient tant de bien à quantité de jeutes | 
étudiants -parce que, à l'instar des re- 
vuës mentionnées plus haut, ils mènent 
également biën la lutte pour la défense 
de nôs institutions et de nos droits, 

Ici encoré, je cite au hasard le Devoir, 
le Droit, la Défense, la Liberté, le Pa- 
triote de’ l'Ouest, et d'autres. De tels 
abonnements, donnés en prix à des 
jeunes étudiants capables d'en profiter, 
feraient infiniment plus de bien que 
les meilleurs livres. 

Il est à souhaiter vivement que nos 
maisons d'éducation, écoles, collèges, | 
universités, pèsent la valeur de cette 
idée, en réalisent toute la portée, et | 
lui donnent dès cette année un com- 
mencement d'exécution, 

Ü Félix van LOO. 


ft 4 DD —— 
IN MEMORIAM 
C'est avec une ‘profonde tristesse 


que nous annonçons la mort de Mme 
Théobald Joyal. 


rs). 
“les he blog à la presque unantmité, 


“ont émis le voeu suivant: “Que les 
“maisons . d'éducation : canadiennes. 
“françaises.” donnent à lours élèves, 
Fcomme prix'de fin d'année, quelques 
.“abonne roc à nos meilleures revues 
“canadi 23 j 
“Il est pr Re condnueje’ <hro- 
“miqueur, de voir des jeunes émgîre, 
“après sériéuse discussion et sans pres 
“sion d'atéune, sorte, un pareil voeu.” 
Suivent ensuite les trois motifs qui 
ont déterminé ce voeu. Les voici: : 

Premier motif::"lls comprennent 
“que l'action de a ‘revue és plus puis- 
“sante que celle du livre, parce que 
“plus persévérante.” En effet; que de 
Mvres reçus en prix, même s'ils sont 
bien choisis, ne sont lus qu'une fois, 
deux fois.:. puis remisés sur leë rayons 
poussiéreux de quelque armoire où. fls 
finiront par moisir! Tandis que la fe- 
yue, reçue chaque semaine ou tous les 
mois s'impose diccrètement à la eu 
.josité du lecteur’ Lés, idées qu'elle 

ropage se répètent, renouvellent leur 

âpbel à l'intelligence du jeune abonné, 
et le prolongement de son action achè- 
ve de rendre sur une âme son ascen- 
dant absolu et son triomphe définitif. 
Telle la gvuftelette qui finit par-per- 
cer le roc le plus dur. 

Léon XIII-a dit: “Le jorrnal catho- 
lique est une mission perpétuelle dans 
une paroisse." La bonne revue n'est- 
elle pas cela aussi un-peu?., Elle l'est 
H certainement à bien meilleur titre que 
le livre ‘pour les raisons éfoncées plus 
haut. k 

Sechnd motif: “L'on vient ainsi en 
“aide à ceux qui, par ne plume bien 
“tréempée; s'efforcent de défendre lee 

“libertés qui nous sont chères.” C'est 
cela! Nos jeunes l'ont compris: «'il 
y a un apostolat nécessaire, urgent mé- 
me de travailler à la diffusion de la 
bonne presse, il existe. aussi une obli- 
gation urgente de la soutenir. ‘La 
“presse: Ça presse!” clamait Pierre 
l'Ermite il y à quelques années, Plus 
que jamais c'est là, à l'époque où nous 
vivons ,un des principaux devoirs des 
catholiques. Vous vous rappellerez, 
sans doute, avoir entendu: le R .P. 
Marion le réaffirmér, une fois de plus 
de façon si éloquente et si persuasive 
au dernier. Congrès de l'Education à 
Ottawa? 11 y a opéré plus d'une con- 
veision, paraît-il, et pas des moindres. 
I est consolant d'entendre un groupe 
de jeunes, -6pris. d'idéal chrétien, ap- 
puyer de touté la force de leur voix 
cet appel à la générosité et à la recon- 
naissance envers les écrivains qui se 
dévouent pour ‘eux dans des revues de À 
choix, des revues épnrises, elles aussi, Couduisait le deuil: M. F, Pollard. 
l'idéal cathotiqüe et patriotique Les ‘porteurs étaient: MM. A. Pillon, 


Troisième motif: “C'est enseigner! E. Lemoine, J. Dorge, W. Péloquin, I. 


perte son, mari et neuf enfants; son 
père, M. Josepr Bilodeau; ses deux 
“Yrères, MM. Josephat et Eugène Bilo- 
deau; ses soeurs, Mmes L,. 
et S. Lécuyer, 

La paroisse de. Sainte- Agatile sent 
vivement le deuil que cause'4a mort 
de Mme Joyal, Elle fut touours une 
feinme exemplaire et une tendre mère, 

Samedi, .le 12 avril, Mâle curé Elie 
Rocan chanta lé‘service, L'église était 
remplie, car les paroissiens tenaient à 
donner à la défunte l'assistance ,de 
leurs prières ot. à la famille l'expres- 
sion de leurs vives sympathies. 


‘aux jeunes à se servir de la plus| Dumesnil et H. Fontaine, 
‘grande puissance moderne: la presse. UNE 
‘et à faire bon accuëéil à une revue, à ee ve 
“un journal qui viennent périodique la famille Joyal offre ses plus sin 
“ment rappeler leurs. devoirs -de ca-|cères remerciements à tous ceux qui 
“tholiques.et de Canadiens-français.” [ont bien voulu} témoigner leurs sym- 
Au point où les choses en sont, .et|pathies soit en assistant aux funérail- 
dans beaucoup de centres popuieux,|les, soit par offrandes ou par bauquets 
une famille canadienne-française qui spiritue!s. 


AMIE., 


FIRSTSERIES PAS" 4 
-2(1919) 


CENCLUESE 
ICATE AN 


goss 


Lisez ces chiffres 


Notez comment le coût ‘el la 


valeur en argent des timbres 


us-" 
qu'au ler janvier 1924 Mobile 
le Dominion du Canada payera 
55.09 pour chaque timbré 
pargne guerre: 


:s’accroissent chaque: mois 


d'és « 
de 


Enseigne ment 
çais: . Pr 
nique 
CHrmmat 
sur.!e Lac 
heures de 


anglais et 
imaire, Modèle, 
Musique, et 
alubre Maison d'été 
Manitoba. 
Winnipeg 
$10.00 par mois 
Adresge : 
| REVMÈRE SUPERIEURE 
Frahciscaines Missionnaïres de 


fran- 
Acañé 
Arts, — 


Deux 
Prix: 


1 


Notre-Dame de la Miséricorde. 


Saint-Labürent, Manitoba 
L 


Mme Joyal laisse pour pleurer. sa: 


Bourassa | 


ville, 


à 


J 


een 
ENCOURAGEZ NOS ANNONCEURS 


Genève, 


25. 


FERMES 


Dans l'Ouest. Nous achetons, ven:- |: 
dons ou échangeons: Nous vendons 
(à des conditions dé paiement faciles 
jou sur paisment avec la 
| Quand vous transigéz de 
| vous. êtes assurés de faire un mat- 
ché satisfaisant avec 


The WALGX LAND COMPANY 


ongrie après la visite di 
. Général Franchet d'Esperey 


Là à sonaulst homels 
‘à Bérne a publié une déclaration, di- 
sant qu'après la visite du général 
Franchét d'Esperey à‘Burarest, récem-| 
ment, les tronpes roumaines-ont reçu|- 
ordre de déclencher une nouvelle of- 
fensive <bntre la Hongrie. 
fensive avait été arrêtée durant le sé. |: 
jour du général Smüts À Budapest. 
On dit que cet'ôrdre a soulevé beau- 
coup. d'enthousiasme et qu'un grand 
nombre d'officiers saxons-et de trou- 
pes deTtansylvanie se sont. joints à 
l'ârmée roumaine; 
cupée Grosswardeln, capitalé de la pro- 
vince de. Bihar. 
hongrois ont quitté -précipitamment la 
en, désorére, 
ont fait ün grand butin. 

On mande officiellement de: Buda- 
past que les Kouinains continuent À 
avancer vers la rivière Theiss et que 
és Hongroit-ant-été forcés d'évacuer 
Debreczen, à trente-six mjlles au nor: 
ouest de Grosswardein. . 

Des milliers de gens quittent - 
pest à pied et emportent. leurs baga- 
11 y a ensuite des journaux,|8es avec eux, parce qu'il n'y a aucun 
train ni véhicu'e. 
de Budapest se sont réunies et ont pro- 
testé contre le gouvernement-des #0 
viets et contre le bolchévisme. 


Peinture, a Maison 
A employer dans l'Oust 


Cette ot- 


Les gaz dans L'estémac- 


, sont dangereux 


Où recommande l'emploi) quotidien de la ma- 
gnésie pour en triompher. C'est Île 
résultat dé la fermentation ‘des 
äliments à de l'acidité; 


Cette armée a oc-| 
Les gardes rouges 


et les Roumains 


Les gaz d'estomac, accômpagnés. d'une : 
sensation de gonflement après les repas, sont 
une preuve quasi certaine de la présente d'or 
excès d'acide hydrochloriqu*, donnant nais: CE 
sance à l'indigestion acide, Les estomacs à: f 
cides offrent du danger parce que l'excès d'aci 
de cause de Firritation aux parois délicates de, 
l'estomac. 11 s'en suit souvent de la gastrite ‘: 
et autres ulcères dangereux de l'estomac, Li” 
nourriture. qui .fermente & surit créé daris 
l'estomac des gaz qui le détendent et nuisenñt 
au fonctionnement normal des organes inter- 
nes vitaux, souvent au bon mn oo 
du coeur. 


Cina mille femmes 


C'est la pire des .folieh quede négliger ce 
mal ou de ne le traiter qu'à l'aide de ces di 
gestifs ordinaires qui ne neutralisent aucune: 
ment l'effet désastreux des acides dans l'esto- 
1 mac, Procurezvous platôt «d'un pharmacien 
quelques onces de bisurate de : imagnésie €t 
Vrenez-en: une cuillerée à thé dans le quaft > 
d'un verre d'eau immédiatement: après les 
repas. Cela chassera les gaz, les gôonflaments, 

rendra la. nourriture douce, neutralisera l'ex 
cès d'acide, préviendra sa formation, Il n'y 
aura plus ni acidité, M douleur. Le bisurate 
de magnésie (en pohdre ow eri pastille, — ni 

uide ou lait) ne nuit pas à ‘l'estomac, ne | 
ce üte que peu et constitué la meilleure sorte Ÿ 
le magnésie que l'on puisse employer ur ; 
l'estomac 


drmrabiéiibnsisniileh cnnstlhsnihsdrien ttétiai toi 


Des milliers de personnes : l'em-. el 
ploient après leur repas et n'ont plus aucune F 
crainte d'indigestion. 4 | 


Epargnez de argent en | 
Tissant_vou-meme 


récolte: 
fermes, 


. Edifice Northern Crown Bank U + 


WINNIPEG 


avec 
verso 
ent adrer. 
n'ir nporte 


RE 


Image de Ste- Jeanne 
d'Arc. 
Série de 4 Ne las 


un. résume 


Les 
quelle 


de sa vie, 
En plus, une image de la sainté pour 
images : 
adresse.-1, 
sainte à la tète de l'armée 
empêchant le pillage d'une église. 
+ prières dans sa prison: 4. 


— CANADA 


vos Vetements 


sainte, vouleur sépia, 
imprimé sur Île 


30 sous franco, à 
Itnage de la 
.Jeanne d'Arc 

3. La sainte 
La sainte mou 


rant sur le bücher, .Envoyez bon poste. à nu 4 / 
Imprimerie Canadi.nne; ‘814 Püpineat, ‘ Mont- FT 
téa -— Agents demandés. S'OVONNE 4 
EEE # 
A Es 
Beaux restes de sole pour travau» 
de mosaïque (Crazy Patchwork). Très |: 
bei assortiment de restes de bonne 
, 
grandeur et bons pour courte-pointe s 
oreillers de sofa, coussin, etc. Gros pa- 
quet: 25 sous; 5 paquets pour $1 -00. La vignette ci- nitre represente exadiement 
PEOPLES SPECIALTIES CO. 1e nous vendons. Notre mauufactüre est À 
é a S plus importante de tout le pays. Nous avons ï 
Département 14 Casier 1836 |: ujours ‘donné entière es pt à nos nom- \ 
w an. breux clients, parce que dans les matériaux, 4 
& innipeg. M la forme, la facilité: d'action,. ces rouets ne 
peuvent être su rpétaés. Vendus au prix de : : 
$10.00 chacun F.0.,B, Saint-Hyacinthe, Garar- | 
tis pour 5 ans, sinon retournez marchandises à 4 
et votré argent vous sera remboursé. 4 
L pri 
À 
À. BORDUAS & Cie . 
152 RUE GIROUARD, , ; 


SAINT-HYACINTHE, P. Q. 


“Peu de jeunes 
mèrss se rendent 
compte combien 
un. rhume  Affai 
blit l'organisme 
et donne pfise à 
la - maladie, La 
plupart des mala- 
dies viennent d'un 
germe, ffiais il 
n'est pas assu su 
que les organis 
mes en bonne 
sante 
pousser 


FOURRURES : ET. PEAUX 


Nous payons les prix 


peuvent re- 
presque 
toutes leurs atta- 


|. Lire s + | POUR JEUNES FILLES | 


“‘Granny” 
on fait 


mède ‘contre 
ver à la maison 


c'est parce 


l'essai du 


siècle, de 


les plus hauts pour les 


ques. = + 
E mé Te ‘ ue 
devraient jamais peaux de tout genre. 

permettke a un 

rhume de durer , 
24 | A 
Chamberlain bortes remede. Si PROMPT REMBOUR-: 

cela, on aura à se pldindre de 
beaucoup de: maladies. Lrr-osgellent re- ! È À 
la toux, le rhume, le croup SEMENT DE vo vd 
et les bronchites devrait toujours se trou- È L 
Vous-PRPEA Mure TRE ARGENT ‘À 
vous n'avez pas confiance eu: ces rémêdes, À 
que:vous n'avez jamais fait è i 
g 4 
Remède de Chamberlain ' ! 
F 4 
contre la Toux La Maison Blanche 
le remède en lequel on peut avoir {oute 4 
confiance et “qui + son crédit un demi ‘ \ 
tient n € À } 
pourtait nuire. méme à un bébé... 10 Saint-Boniface, Man. 3 
À votre santé, . : 
CRANNY CHAMBERLAIN à | 


SEULS. DISTRIBUTEURS DE LANGUE: 


HANC AISE 


DANS WINNIPEG, POUR HËS ‘. 


Accessoires dé tous‘ genres el dont nienit PRATPUr } 
: { 
“de pièces de réparage pour les autos Ford À 


HORACE ET KENNY 


Norwood, St-Boniface 
Tél. Main 2498 


. 48 PRINCESS 
- Winnipeg, Man. 
Tél. Garry 3546 


ti épiceris, Îabace, : bontions, 
n à la ginte, à drs- "= modt "S 

. fonts, m (Cathédrale 
e— xdtusé Si-Honitnce, télephome 
DMMANDÉ jeune fille ou-jcuns 
pour, mafrviee général de mal: 
Pas de lavages INA KAKeA. 
mie, de ln Girinis, 26 rue 

; ï 


HORS PNR Pre MEARUNTTITNPETTENMANT À 
M, Joneph Govuter, prés de l'égiise Bon 
ville et près dé ls (romaserte Badron- 
V AN0r À Joseph Gooler, St-Soseph, Man. 


{ _Hart, F.-J, Lavérty, | 
Raymond, 


LL. sa 
AU Ba 


NAME Me vase qe, 

rs Fa ‘ 2 & LES ; RE Er 

. 213% Âve. Portabe. 1 Tel MAS76 

. AGENT POUR WINNIPEG, SAINT-BONIFACE ET. LES ENVIRONS | 
de ; Fe \ È 2 


JA, BLONDE 


A. HEBERT 


SR 


faire eh s'adressant À un des messieurs 


: ë Rent Ù *us-meptionnés, Mi guérit 

Le 27 avril. — Marie-Anne-Josephl. TE DE' PUBLICITE. 
ve, file de M-Josept Dupuis et de! : LR ___— Da PU à 
Clara-P. Schorn à. : Pot mi 


Le 27 avrti, — Marje-Jeanne-Alexan- 
drine, fille de Erneët Labbée et de 
Dagerais È k 


La semaine dernière nous * annon- 
£.' sions la fondation de. l'Union .Cana- 
‘| Alenne de. Saint-Rierre-Jolys et soühai- 
tiotis prospérité et succès à notre 80. 

-| ciétésoeur. : Aujotrd'hui, la Mste de 

ceux qui formeront le nouveau bureau 

de direction nous-est-pârrenue et noue 

| n'avons qu'à féliciter nof frères de 
| Saint-Pierre pour leur choix judicieux. 
dé-} C'est ävec plaisir que nous saluons 


a Sépuitures 
Le 23 afril.-— Marguerite Larocque, 
épouse de Joseph, Ranger. décédée à 
l'âge de 72 Atis. 


Le 24 avril, Arthur Brabant, 


n. ne | 664 à l'âge de 40 aus à Es :ehacun de ces messieurs qui, seront 
F ABPRODUCPEURS Yorkuhire à Ven 1 pre — Joseph Servals, dé-| 54 coitaborateurs dé demain, dans 

o Lr à + 2 TE VAL jee nt aux | cédé à l'âge en “apr -°T |l'oeuvre de l'école religieuse et na. 

ru » s'oftEés shnà 3 Ù tionale 5 

5 és | St } C2 

Ps d . Mariage {fn constatant combien cette organi. 


POUR. DEMENAGENR,-H MH Aûdto 
Transfer transportation de tous genren 
ét déiménagements. Excellent kervice 

M..5448:, domicile M 2066 


. Télephorse M. 
d VE. © Hibenn.. prnprhétabrec"" 


maps henipiuese 


sation nouvelle: est complète, il est 
inutile d'énumérer les qualités de ces 
l’plonners et dire ce que nous attendons 
“+ leursefforts. 


Le 28 dvril 
Marie-Blan 


— Charles-Albert Aubert 
be. BaiHargeon, 


* 2 


- s: a 3 4! Un vieux couple reconnaissant.—M.) L'Union Canadienne de-Saint-Pierre, |: 
#': 1 ; , Ove T. bé de Canora, Sask., écrit: : comme celle de Saint-Boniface, vivra, 
\ hf SAINT-BONIFACE 4 Pour notre part, hots sommes recon- | et son influence se fera sentir plus tôt 
LT 0 d naissants d'avoir dans notre maison que ne l'espèrent ceux qui en ont jeté 
; (SB un remède aussi éxcellent que le No-|le: bases, Nous noûüs réjouissons à la 
. nie vord du.Dr Pierre Nous sommes: pensée que ce sécond centre de rallie- 
L Les intermédiaires dé l'Union Ca. 19865: J'ai 7l'ans et ma femme 73. Le nent de hotre jeunesse est le résultat 
FT) nadiènne et du Club Catholique ge | N°Y0r0 nous, a rendu de grands ser-| un idée lancée !1 n'y a guère plus de 
, renconmtraient, dimanche aprés aid! vices, et nous a évité des dépenses de | six ans. Née dans le silence et sans 
‘: à au Collège de Saint-Honiface +: L'Union docteur," Ce. remède herbeux bien autre FOR PPS que le désir de pro- 
fi l'en t sd HE vÈr to bed connu: ost très apprécié par les gens, pager l'habitude de se coudoyer, se 
' d ren #8 pire ä L pr rire soie: ârés. C'est un excellent tonique, parce | connaître, et par là resserrer les liens 
dù l'éouipé de l'Union. entre autres qu'H facilite la digestion, règle les] de la grande famille fropinie au Ma 
À: les. frères. Martel, ont:démontré qu'ils fon tions de 1 estomac et fortifie le sys-| nitoba, nous compton® maintenant tés, 
‘avaient éncore le bras solide. M.-Ur: tème en général. Ce remède né peut adhérents dans toutes les paroisses, et 
gèle Savoie, qui (Suait:- de 00 bi) FDA ètre obtenu dans les fharmacies : iluos succès daiis nos entreprises sont 
MN de sonde M se/ solobcé d'autre est fburni au publle'par l'engremise | autant de promesses pour l'avenir. 
{: fois. Wynant, comme Innceur, a prou. | d't£ents locaux spécialement nommés| Chaque fois qu'il s'agit de faire quel- 
vé qu'en a personne l'Union avait nne à cet effet, ou directement du: labora- | que Chose où l'on a besoin, de co0pére- 
+ ‘excellente. acauteition: . = toire. Ecrire à Dr Peter Fahrney and |tlon et de travailleurs, on në manque 
" | nés res Las Sons C0. 2601 Washington Bivd., Chi. l'iamais de s'adresser à nous. 
: sv cago, IL ; Nos efforts nesse bornent pas à la 
pese : ‘ART Les funérailles de Mme Jcseph Ran Lès remèdes du Dr Pierre sont dé: RTE “e pe an pus 
% ger, une ancienné du payà, décédée 1e | livrés au Canäda; Hbres de tous droits. a rire de gi FA ÿ RS HE 
“ 19 avril ont eu. lieu snardi. dernier à és Load hs ot y © 
: 5 L Sn L NE Mn ETES Ë donné par notre, chorale fait éppque 
te + la cathédrale. Elle était âgée de 76! * Des MILLIONS DE PILASTRES  |dans l'histoir& musicale de l'Ouest. el 
; vo: er gere pe La or ph Geor cs HER UE : montre que nous sommes les descen- 
es, rre, Mme regorre ArIivVIiere r : : £ à €“ Î Du 
À \ : ne Feb ns j: ie dE Se perdent chaque année parce que gi re il sr ms ge 3 
7 é | l'on ne prend pas suffisamment ie pa: À on NOTE 
à: : - in 4 ? :a186, F 
\ ; “ } | rouen ahmed Dércscef Née des idées semées au cours des 
LÆs élèves du vours des arts du col. | F, EE PE PS so 
age de Saint-Homiace sont actueije | On Jen expone aux ravages des miton, [Ain commertisles ou. classiques 
Mat an pleine ‘période d'exanien. D on les Wisse sans protection contre le AY 4 d'ébétion ‘tune PO Ca 
rlode qui se prolongera jusqu'à la #m-| feu, le vol, Il en résulte. de ‘ipurdes nadien, nous continuons les traditions 
de ta semaine prochaine pertes que l’on pourrait facilement évi:|"" de fa At L 
: sat tér en entréposant ét fourrures durant | #PPortées de, l'Alma -Mater, 
À . la saison d'été Prenez tout le soin Le sport se RENE ere nee pére 
Gris Alune assenblée de la Société Sains. | US. VOUS” voudrez de vos fourrures, on map ent pr 
Jean-Baptiste tenue à l'Hôtel-de vitre | Vous ne sauriez faire en sorte qu'elles ” ere À ë 


4 à deué heures, dimanche 
fut décidé de ne pas. la 
inaperçue notrg fête # 
Comité de Régie décidera 
célébrer le ?2 ou le 24 


après-midi, i 
passer | 


iona} Le | 


=: : | 


———< = 


Téléphone Garry 
DOMICILE 


1324 
M83 RUE LANGEVIN 
SAINT BONIFACE, MAN-. 


|" Eugene Boismenu | 


BIJOUTIER * : | 
490 RUE MAIN, WINNIPEG. 


| | MEDAILLES AT. 
' | compenses “ LEE Bagues 
OR Lu cuitrer-mierres-précn 


REPARATIONS iaire 
TISFACTION 


ou écrivez pc 


LA 


Maison Collin 


ns 


a 


| 


| 
| 


En fac» de l'Hétai-de-Viile 


tn AVENUE PROVENCHER 
ed baint-Bonifuce, Man. 


| 


| 


rene = 


 EPICERIES 


< :Heurre et fromage 
. Bonbons de toutes sortes 
Graine et fotrrages 


! 
| 
| 


{ 


on loufilos où en pagque 


y 


| 


On st rendra sorpte ae nous 
Importons surtout des maisons 


| 


| 


énnadiannesfrançaises. Per ls D! 
tait d'acheter chez nous, vous à | 
encedrager les nôtres. 


+ 


| 

à 1 
Ouvrage tait t ommande « it | 
| 

1 

| 


| semblée générale de la Chorale tenue 


| meaux, le 11 mai, à 8 heurès fnr, et 


dons pour une atmGsphère meilleure 
où ils peuvent se réciéer tau: en les 
fortifiant dans la poursuite de nos as 
piratigns. 
Voilà en peu de traits quelques-uns 
de ‘nos -résultats obtenus, Nons som 
mes certains que nos amis de Saint 
Pierre suivron! notre chemin et qu'ils 
nous aideront à réaliser notre rêve de 
se ramifier partout où il y a un groupe 
de langue française, l'a tâche est*im- 
mense, aussi avons-nous besoin d'être} 
encouragés par tous ceux qui s'inté: 
ressent à notre avenir national 
LE COMITE RE PUBLICITE. 
a 
MGR PROVENCHER 


u'aiemt besoin d'une température d'hi- 
ver æet-d'une certaine protection ch)- 
mique, Donnez à une fourrure les soins 
dont elle a besoin et elle durera deux 
‘is plus longtemps. ou 


En oûütre, il est toujours. plus avan- 
tageux de faire faire duranf la.saison 
morte les réparations nécessaires, &in- 
si que les transformations qu'exige Ja 
mode. Faites alors, elles vous reyien 
dront 4u prix minimum et vous aure? 
un-travaft BeAUCQUE DIUS S0igné,. 

Et pourquoi, puisque nous sommes ‘à 
fourrures, né pas les acheter 
directèmtnt du manufacturier, et faire 
ainsi une épargne de 30 à 40 pour cent. 


3 


causer 


N'oubliez pas que j'achète les peaux 
vértes .dé Tous genres. \ 
L É : 2 
Antonio: Lanthier, étabit- depuis 15 
ans, téléphone Main 5355, 207 rue Ho- 
race, Saint-Boniface 


: 

Nous accusôns réception d'une jolie 
plaquette ‘Monseigneur Norbert Pro- 
| vencher (Quelques considérations sur 
sa vie et son temps)” -par M. Ernest 
Cyr, ancien député du comté de Pro- 


, 


Musique 


en 
Are répétition générale de la Cho: | 
‘tale de l'Union Canadienne aura lieu | 
à l'église Saint-Edouard, située ‘rue |: 
Arlington, près de, la rue. Notre-Dame, 
dimanche le 4 mai, à 4 heures précises 


S ‘| vencher au Parlement Canadien, Elle 
UNION CANADIENNE le texte intégral d'une élo- 
M, Cyr,u ‘club Le Canada ,sur la vie 
« et la carrièré du premier évêque de 
‘ 
| ee 
-SACRE-COEUR 


quente et substantielle conférence ‘de 
La LL 
l'Ouest canadien. % 


Comme tous nos membres ïe savent |. 


: - Concert boucane 
sans doute, :il a été décidé, à une as- | 


La Société-Saint-Jean-Baptiste a eu, 
{mardi soir dernier, son premier con- 
{cert-houecane de la saison. Il y avait 
| une bonne assistänce, pn pourrait mêé- 

me dire-très bonne si l'on tient comp: 
| te de la température froide et désagré. 
| able dé cettë soirée, M. Arsengüult pré; 
| sidaif, ayanñt à ses côtés lefRR, PP, 
ui |Thérien, O.M.I. aumônier dela société, 
“aouarc Ç ; I de 1 
—Que-veux de nos membres qui AU ets ne 
FANS PROS À Ts pad dr | Le concert s'ouvrit par üne intéres- 
(ons les -appartent donc pour la répé | 55e “causerie de .M.-A.J-H. . Dübue; 
tition générale | ss ONE , 

Nous comptons fortement sur la pré FRTPRRT-01 consul beige. . R 8t l'histo- 

: ss # | rique de la Société Saint-Jean-Baptis-. 

nce de tous membres de là Cho | de toeuvre du'elle à accomplie: il 
» pour ces deux occasions. 

LE COMITE PE MUSIQUE. 


le 24 courant 
programme 


que nous répéterions le 
du ‘dimanche des 


ette répétition générale a été jugée 
absolument nécessaire par notre direc 
teur pour assurer le succès de ce con 


cert qui sera chanté à l'église “Saint 


: 
e les 


{nous dit ce qu'elle pourrait dans l'a- 


venir faire potr la défense des tradij- 


Les rembres du comité: qui régira | nous écoutâmes un délicieux" program- 


ES ER 


Do, DU PEUR. jh): 


+? 


Ë mar Fe f ET ” nr . . dé: iii = sir: j'a 4 É j syra Li ae at Com pers à 24 " F Te Ÿ api 4 
es occasions du Jeudi vous feront ac- |. 
£ ‘5 ? ‘et ’ HE ; aa pes po jade -# Nu # ri Fe EE % 3 4 mA ARE vére 
_ courir. Venez et amenez les enfants. 
pat ae on mnt rame Eu 2 tin 2) « M nes Em — ‘ j LS 
cu A RE ET PR TMS den Mouchoirs imprimés pour Anfants. BRU io tvur és 4. 
FT PURE " GROCETERIA - je x Dr pars “ TT en ie PEUR RAR Fe Fe + 
ner Mt RARE MNT Et Ed. de RU VOS ESS ur fronces: Rég. jusqu” a vge. Jeudi .29 : 
Chicked CT : mer pra pero Le $ r-— WDentelles ct inaettions de gulpure Jeudi, PR 25 à 225 
-— Grèmé de blé. 2 Li, —.. un BRL OR SON EAN ANNE RE .. DEUXIEME ETAGE , CIRE 
Fs ; e + ui EP | Per : à F 
tete A mr grrem RÉ RASE 7 + . Ethantillois dg, vêtements. 2 à 5 ans, Jeudi. .$ .75 à $5.50 
rés Litebuos Ho: : CHRONRSRERREE À Chapeaux.de pâille pour enfants. Jusqu'à 2 ans. Jeudi .95 
| rpg Y. Cour Ce 3 ‘ F7 ONE 15 gra es pouf enfants. Tricot écossais. Jeudi .,..... 205 
LR Fes row rs on ee TRS L. Rlquses, LE nes pour on 1° Fa re — 
; À + JEUQL 5 0 y dures muse patrie: “4 + obes ‘in ienne ur es. ë 0, Jeu rares à; 
Papier à toilette Fort Garry! Rouleaux. Jeudi, 3 pour 13 |. Jupes en serge pour demoiselirs. : out laine. Rég. 86.50 
4 PREMIER ETAGE Ee JUNE LCI TAN id den es se res re DD 
: CR TRS FEU RTS Dir ” Bandeaux eu coton pour dames. Rég. #1. Jeudi ... 65 
Rubans à cheveux et à ceinturons. Jeudi, la verge. ,$ 35 | Robes en flanelette blanche pour dames. Jeudi. 139 
Ruban étroit. Rég. 3 pour 19. Jeudi, le lot .....:.... 04 | Sous-vêtements pour enfants. Rég. $1 à 81.75. Jeudi .69 
Plasticine, Hairbutt. Rég. 40. Jeudi ...,..... té RU Robes pour dames. Velours laine-et Jersey. Rég. 832.50 
Coffres à crayons pour écolier. Rég. 15. Jeudi‘... 10 | à $39.50. Jeudi ...... PL EN EL 02 NET TEE .00 
Cryaola. Rég. 3%. Jeudi ....:.................... 20 | Chandails pour dames. Fibre. Rég. $5.95, Jeudi .. 3.95. 
Papeterie japonaise. Reg, 15, Jeudi :,.......... 10 -| Bottines lacées pour dames. Haute tige et chevreau 
Parfums assortis. En DURE US TC ares 33 is este 3. 
Eau de toilette Orpheus. Rég. 75. Jeudi... .......:.... 52: Pantouffles à courroie -pour enfants. Trois boutons.” ’ 
Parfum importé Crabapple. Rég, 50. Jeudi, l'once.. 23 * LL à BAR ER RAA TERRE ARTE ser ; 1:78: 
Miroir. Véritable ébène. Rés. 83:50. Jeudi ........ 275 | at x ne ne MAT AT 
ee EA Er rançais. Rég. #1. Jeudi.. 78 . Û TROISIÈME ETAGE ! + 
etit balais. Rég..35. Jeudi. .....:....! AAA Er juisinié n acier E ia. Ré i 50 * 
Brosses pour bain. Rég $1.50. Jeudi . .:.. PRE NT A .78 | D ner jotauE RE +2 
Bâton a barbe. Witch lazel. Rég. 43. Jeudi RTE tr +. Marteaux. Acier trempé. Jeudi F He ar ’R 
Savon à laver Lenox. Rég. 5 pour 23. Jeudi, 25 pour 1.00. Sétés à bois: Jeudi —: ;: : """"""" " — PRE 
Nettoyeur Old Dutch. Rég. 4 pour 38 Jeudi, 4 pour’ .32 Tuquets: Jéudi RER T ST AS NE TES Etes 55 
Lux. Rég. 3 pour 35. Jeudi, 3 Re Le RES A Bi RE TR 0 CT es PH RER Su Et 42 
Pearline Washing Compound. Rég. 12 Jeudi, 3 pour.. 25 | Bancs pour laver. Jeudi _ CU Een ‘50 
ge + Hot ous Combination Éatonia. Rég. $2.85. . Seawfà eau galvanisé. Jeudi RS Une Hre ee ‘48 
. Jeudi jtt te deneess ses dt pie ee ee DÉS 2.25 Bouilottes avec le. Ë ail g 8. r SR 28 - 
. Seringue Enema, Règ. $1. Jeudi ireserersesssess 80: | Sas à none Art EN ; pes u ua DETTE 2 
[ESS soufflés pour. mälades. Rég. #2.50.. Jeudi . 1.25 Casseroles à rebord. Email bleu ou blanc. Jeudi . …...  .50 
Jreillers pneumatiques. Soie Japonaise. Rég. $2.25: J. 1:25 :| Casseroles à rebord droit. Email gris. Jeudi : .... 38 
Camera Buster Brown Box. Rég. $2.75. Jeudi ..... 22 Arrogoirs. Vert Inn Jui 45 
Caisse pour Camera Buster Brown. Rég. 81.25.) Jeudi .85 Serviée pour enfants. Email blanc. Jeudi ..! ‘65 . KE.” 
Blouses pour garçonnets. Jeudi. . térssnséenesesest «35 | Tasses pour boire. Aluminum. Jeudi... 40 
Bretelles pour garçonnets. Jeudi : :................ .Paniers, lits pour enfants. Jeudi .................. 2.00 
Bottines pour hommes. Jeudi ....... AE DRAM 2.45. |. Baignoires pour enfants. Jeudi SOTESR 288 | 
Bottines boutonnant is garçons. Jeudi ,......... 2.65 Raquettes de tennis. Jeudi”... GENE ‘95 
Oilcloth”. Rég. 65 à $1. Jeudi, la verge carrée....., .50 Patins à roulettes. Rég. $1. Jéudi. la paire QE HG 50 
Casquettes pour hommes. Jeudi ........,........ .75 ‘ Bicycle. Jeudi se ET UE 39.75 
Cha eaux pour hommes Jeudi: …....:..::........: 65 5 “4 'ATISSERIE ECOSSAISÉ DE A ta pt 
Combinaisons pour hommes. Jeudi . TN DTA 1.65 Biscuits au fromage. Jeudi, la douzaine ......:.... #25 À 
Chemises pour hommes. Devant en soie, Jeudi ...... 1.85 “Scotch Parkins”. Jeridi, la douzaine 18. 
Gants de travail pour hommes. Jeudi ..,..... 95" Crêpes. Jeudi, la douzaine ............... 15 
. Chaussettes pour hommes. Jeudi, .......,,7..:... 48 : FER EE D ARR à EE np ne fs + 
MMM ROUES EUR de do iii een hi 95. 4 QUATRIEME ETAGE 
Bas pour dames. Lisle soyeux. Jeudi ..... Sr tte 48. | KM = 
paires pour ../...… DST A MN ET DDR Mt UT 95. | Petites voitures Rond King. Jeudi ................. 85.00 
Bas pour.dames. Soie blanche. Jeudi .............. 1.00 Poupées vêtues. Jeudi. ...... Sete eo en es ea des t ee 1.85 
Gants pour dames. Jeudi ...:.......... re Mt ES 50 | Raquettes et”ballés de tennis. Jeudi .....,..:...... 25 
Complets Norfolk pour garconnets. Rég. $15, Jeudi..1250 !  Jolis automobiles, Jeudi ........... pépeerssee se ... 7.95 
ourses pour petites filles. Rég 75. Jeudi ........ CAR Soutaches militaires de couleur. Rég. 45 à 85. Jeudi, 
Tasses pour enfants. Placage.argent. Jeudi ......... 36 :.L. ‘la verge...) 0 ...8 .25 à .50 
Bagues pour enfants. Jeudi ......... RE PRE RO .69 :Chambrai de couleur. Rég 25 à 28. Jeudi, la verge .. 22 
: Complets an tweed pour petits garçons de 6 à 10 ans. . | Indiennes de couleur. Jeudi, la verge ..,.. .... PP 
Mn À [SAIS Mar ae A AT PAS UE 6.95 | Grosse loile de couleur. Jeudi, la verge ............. «27 : 
Complets pour garçonnets. 11 à 16 ans. Jeudi ....... 795 | Mousseline blanche. À pois. Rég. 42. Jeudi, la verge .25 
Complets pour garconnets. Lavables. Jeudi... ....: . 145 |  Organdie suisse blanc Rég. 89. Jeudi, la verge ...... 50 
Salopettes Coverall. (Pour garçonnets). Jeudi ..... 95 Nansouk blanc. Rég. 25 et 30. Jeudi, la verge ,...... .22 
Bas pour enfants. En coton et à côtes. Rég. 35. Jeudi. 25 Star Dance Folio. Rég. 50. Jeudi ..::,............ 35 
Sacoches. Rég. $5. Jeudi .:...: rer rs RARES 295 | Tapis DHUDAES AE #25. Jpudi ........... ressse. 245 
Pendant en or et thaîne. Jeudi, chaque NA Le 2.75 | k Cotivértures pour it doubl n Rég. $7.95.. Jeudi de si de 6,95 x 
Casquettes pour garçonnets,-Jeudi 5....:...... 45 ! Courtepointes en édredon. Rég. #10.50. Jeudi 9.75 
Chapeaux pour garconnets. Marque Rah! Rah! Jeudi 35 | Taies d'oreiller. Rég. 60. Jeudi, la paire ............ 49. 
Forte ficelle. Rég. 50. Jeudi, la balle ............:.. 30 -4…-Goton non blanchi. Jeudi, la verge ......... ...... 18 
Soutache én bias. Jeudi, la balle .:......:.......... 15 Flanelette blanche. Jeudi, la verge ........... "12287 
Crochet Clive. Fer, Jeudi ::,,: ROLE 05 |! Coton à draps pour lit double. Rég. 75. Jeudi It verge 59 
Soutache lingérié mercerisée. Jeudi, 14 balle . . 07 Nansouk ‘anglais. Rég. 28. Jeudi, ia verge ......... 20 
Lacets de bottines. Rég. 15 là douz: Jeudi .. ....... 10. “Shirting” batiste. Rég. 53 la verge. Jeudi .......... -38 
Lacéts bruns. Jeudi, la douzaine ?...,...,....... 05 | Toile pour serviettes à thé. Rég. 39. Jeudi, la verge .3£ 
Porte-habit. Fer. Rég. 10. Jeudi, 2 pour .......... 15 Nappes de table, Rég. #3.85. Jeudi ...... ANTENNES 3.25 
Nécessaire pour coudre. Jeudi ........... CN n 05 Gramophone et cabinet, Chêne fumé, Rég, #95, Jeudi 75,00. 
-—Epingles-de-sûreté Mascot.-Rég.-6. Jeudi; 3 cartes. 12 | 1 g'amophone, Rég. #42. Jeudi .:............... 30.00 
Bracelets élastique de fantaisie, Rég. 10. Jeudi, paire 05 Harmoñicas. Jeudi ….,,..:..::......,,.,,.,,,.,. 40 
Bracelets St-Georges, Jeudi, la. paire ....... SAN EU 25 | Soie, crêpe Georgette, etc. Rég. #1.90 à #2.25, Jeudi, 
Laine Angora. Jeudi, la balle ..,,.............. SE. EE la verge ........ AR EN AIRE ALERT persiste ni 
Vêtements d'enfants. Etampés pour broderie, Rég. 85. | Satin de 36 pouces pour doublure. Rég, $2.25. Jeudi, 

RE RÉAL ft mm ce se Ha 49 AN VERRR in Miss a taie ist es : 1.50 
Layettes pour enfants. Rég. #2. Jeudi :........ :,i 1. J". Soie naturelle: Jeudi, la verge ....:.....;..,,..:, *. : 69 
Boutons perle Freshwater. Jeudi, 3 douzaines pour. 05 Satin de Chêne. Tout soie. Rég. #3. Jeudi, la verge.. 2.15 

Résilles Fashion. Jeudi, 6 poux ............ ..... 2 | erge finie laine. Rég. #1: Jeudi, la verge... ........ -69 
Barrettes de couleur. Rég. 15 à 25. Jeudi Rene 1 1 Tissus assortis. Rég. 85 à #6. Jeudi, la verge... 3.95 
Epingles à cheveux en celluloid. Jeudi, la douzaine 05 Gabardines. Rég. #2. Jeudi, la verge 7... 190. 

_… Fèves de gelée. Rég. 45, Jeudi, la Hvre ; 925 | Draperies. Rég. #1.25. Jeudi, la verge... ; "#7 
_ ; Kisses” à Ta melasse. Quaker. Rég. 40. Jeudi, la livre. 25 | Barres extensibles. Placage cuivre. Jeudi ...: 7: 38 
Rockland Büds”. Rég: 25. Jeudi, 2 pour .. ....... 35 s Fr CINQUIEME ETAGE 

Arachides salées. Rég. 45 la livre. Jeudi ... 25 | Bas QUIEME ETAGE ee 

Maple Buüds. Rég. 60. Jeudi, la livre 7... 0-1" Lits phurentandg JON: 5, NS 2.819975 
Service manicure pour enfants, Ivoire français. Rég. | :_ Vernis spécial pour meubles. Brosses de 2 pouces... 65 
704 JeUdl 1... A PR ER PRES 50 | Cadres avec gravure. Pég. #1. Jeudi ......,.,.. . 85 
Service-à toilette pour enfants. Jeudi... ... 25 | PaDIRe DeINL RO 'OÙ JeUdt 0.2.0. 15 
Sacoches Monstér Grab, Jeudi ..::...:,. 25 | Sanitile. Soldes. Jeudi ;la verge ....,.. | ee STE 45 
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les différéntes équipes de :b#ile äu|-me de chant et de déclamation. Nous a. pare 2 24 ta us at Moïssan et Délia Pepin. Mari A Belgique et la reine Elisabeth sont 

amp sont les suivants: MM. Henri |sntendimes MM. D'Auteull, Cazpnâve, + Le À ‘Le 16. éveil. Muriel. és dl gl a) 29rtis aujourd æn aéroplane pour 
Deschatault, Georges Noël, John! dèns de piquantes déclamations: MM HP AT MN à si ‘[ ne, fille de Désiré Rousseau et de Do- Baint-Jean-Baptiste A p ) ; . Bpchum, en 4 Al ï | 
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4 .. e'-e | tions françaises et l& maintien et l'ex: | de l'océasion pôtr recommander les | Paroiséialés, qui äura lieu mardi le 6| Le 20 avril, — Marie-Ada-Estèle fille | " den dau frère. de MM, Na. 
il, /# Le eport | pansion de: notre civilisation dans ce] brochures de l'Action Française et du | Mal, à 8 heures p.m. dans la salle on |de Frédéric Axford et de Lauré Bou! poléon et Georges Germain, et de .! 
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complété son organisation. [wodd, et ef Ilimaut de bofs élgares, de M. le président qui annonça que le LA. » mé Re 


